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plant seulement, pendant laa 
suivre. Venez tôt et assurez

tr du com 
ite jours à 
a de» a 'otages. CONFERENCES la morale de la tradition reli

gieuse.
Destinée dans la peusée des sages 

à purifier la science des mœurs, 
cette séparation a eu pour effet de 
la livrer à la contradiction des 
écoles et de la faire évanouir dans 
le doute universel ; et le savant 
conférencier fait une rapide es
quisse des vaine s spéculations sur 
la morale où se sont égarés les phi- 
losor hes antiques.

Au moment où la conquête ro
maine établissait la paix générale 
au dehors, le discrédit nos reli» 
gious et l’incertitude« des philoso
phies avaient produit au dedans 
l'anarchie des âmes.

La seconde partie de la confé
rence montre Jésus-Christ sous les 
traits du pasteur qui vient rallier 
le troupeau dispersé. Sauveur de 
tout ce qui fait le vrai trésor de 
l'homme, il est avant tout le sau
veur de la morale. Il va la pren
dre où elle était, dans la conscien
ce humaine qui ne savait plus la 
découvrir au fond d'elle-méme, 
dans le décalogue qui n'avait ja
mais pu franchir les frontières 
d’Israël, et il l’élève comme un 
phare pour éclairer tout le genre 
humain.

Non content de montrer la vraie 
moi ale, il l'embellit et la perfec
tionne, tantôt en articulant avec 
plus de fermeté et de précision les 
dernières conséquences des précep
tes, tantôt en y ajoutant les subli
mes perspectives des conseils.

La morale ainsi fixée trouve son 
commentaire pratique dans la vie 
du maitre et dans celle des diasi- 
ples, Jésus-Christ et les saints sont 
l'apparition de la vertu vivante. 
Après avoir montré quelle grande 
preuve de la divinité, de la morale 
chrétienne, est cette pléiade de 
saints qu’elle a formés, l’orateur 
demande, en une vi goureuse apos» 
trophe aux sectes antichrétiennes 
où sont les François d’Assise et les 
Vincent de Paul qu’elles ont don
nés au monde.

Lettre de Paris Si, à cette somme-argent, on 
ajoutait tous les dons eu nature, i 
qui ont été considérables, mais) 
qu’il n’est pas encore possible de 
chiffrer, le mi lion serait dépassé et 
agrémenté au moins de deux cen
taines de mille francs en pins 

Tout cela en deux mois ; il n’y 
a, décidément, que Paris pour op
poser ainsi à la misèie subite la 
chanté expresse.

ENTREPOT DE MEUBLESNEVILLE/• DE NOTRE-DAME DE PARIS 
PAR MGR D’HUlST

La tourmente de misère qui s’est 
abattue sur Paris pendant le rigou 
reux hiver qui se décide à peine à 
nous quitter a été conjurée par la 
charité des Parisiens, qui ont don
né saps compter, le cœur et la bour 
te largement ouverts

Combien ont-ils donné T Com
ment, et sous quel forme ? C’est ce 
qu'il est possible aujourd’hui d’éta
blir, et ce qu’il m’a paru intéressant 
de raconter ici.

On parle trop — dans certaines 
sphères et dans certains journaux,— 
de la prétendue indifférence de 
ceux qui possèdent et qu’on appelle
les riches.

Ils ne sont pas indifférents le 
moins du monde, les riches ; au 
contraire, ils songent, bien à t'a
vance, aux douleurs qui pourront 
assaillir les nécessiteux, et ils s’in 
génient à leur préparer le secours 
avant môme que la mitère les ait 
atteints.

Voici, — d’après les renseigne
ments très exacte que j’ai pu re
cueillir — l’historique de la charité 
parisienne pendant ce triste hiver 
1890-91.

McLlOD, C. R. Avocat, Court Fédérale» VI. Québec. 138 Rue Wellington, Ottawa.56 Rue George.
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que'ques paroles émues, évoqué 
le souvenir du cardinal Ouibert, de 
qui il lui semble avoir reçu sa mis
sion en même tempe que du véoéré 
cardinal Richard, Mgr d’Hulet a 
salué son glorieux prédécesseur 
dont la superbe exposition dogma
tique appelle, comme une suite na
turelle, une exposition de la morale 
chrétienne. C’est d’ailleurs le su
jet qui confient le mieux à un au
ditoire où se trouve représentée en 
abrégé toute la société contempo
raine. Nul ne peut écarter le pro
blème moral par une fin de non- 
recevoir. Celui qui le nie, le pose 
encore.

Avant d’aborder ce grand sujet 
en lui-môme, l’orateur en esquisse 
rapidement l’histoire. La première 
conférence a rappelé quel fut le 
sort des doctrines morales dans l’an 
tiquité, et comment l'Svangile et 
l’Eglise ont refait, au profit de 
l’humanité régénérée, l’unité de sa 
morale. .

Dans sa première partie, l'ora
teur rencontre tout d’abord entre 
la pensée chrétienne et la libre- 
pensée un double conflit. En effet, 
pour remonter aux origines de la 
morale, il faut aller jusqu’aux ori 
gines de l’humanité et jusqu’à cel 
les de la religion. Or, sur les ori- 

üjarçbres Uijioi}, 14 rue Metcalfe, Ottawa, gmes de l’humanité, on oppose à la 
solution chrétienne la solution évo 
lutionn ste ; le conférencier dé
montre par une discussion rapide, 
mais serrée, que ce n’est là qu’une 
hypothèse, et que c’est en vain 
qu’on la présente comme une don
née scientifique. La préhistoire 
est muette sur la condition primi
tive de l'humanité dans son en 
semble. L’histoire nous montre 
toujours l’homme à l’état social et 
eu possession de la moralité. Cette 
moralité est liée à la religion. L’o
rigine de la religion donne lieu à 
un second conflit. Les évolution
nistes veulent que la religion soit 
une création spontanée du génie 
humain. Cela eiicore, comme le 
prouve le conlérencier, n’est qu’une 
hypothèse, beaucoup moins vrai
semblable et moins féconde pour 
expliquer les faits que celle d’une 
religion primitive transmise à tra
vers de nombreuses altérations, à 
toutes les branches de la filiation 
humaine. >

C’est une seconde hypothèse que 
la Révélation transforme pour nous 

avec privilège * en certitude. La science n’y peut 
contredire sans dépasser sa compé-

La morale ayant eu dès l’origine 
un caractère religieux, c’est dan» 
l’histoire des religions que l’orateur 
avec la science approfondie qu’il 
en possède, cherche l’histoire des 
doctrines morales ; exploration im
mense, surtout depuis que les dé
couvertes de l’archéologie oot fait 
revivre sous nos yeux les civilisa
tions longtemps ensevelies de l'an
tique Orient.

A travers les variétés infinies des 
dogmes et des cultes, il est possible 
de retrouver un fonds commun de 
vérités touchant la notion de la di
vinité et la règle des mœurs. C’est 
ce fonds commun qui constitue ce 
que l’orateur appelle l’unité de la 

aux à l’Eau et de Ren- morale avant le Christ.
il6i Une vue superficielle des reli— 
lee gions antiques met plutôt en évi

dence ce qui compromet cette unité 
que ce qui la constitue. Mais une 
étude plus approfondie permet de 
constater que tous les faits con
traires à l’unité appartiennent aux 
époques relativement récentes ; que 
tous ceux qui déposent en faveur 
de l’unité, se rattachent aux épo
ques primitives. L’orateur pour
suit cette démonstration à travers 
les religions de l’Iudi, de la Chine, 
de la Chaldôe, de l’Egypte et des 
pays helléniques.

C’est l’altération introduite dans 
les religions primitives qui a rendu 
possibles les réactions antirelig ev- 
ses comme celles de Boudha et de 
Confucius ; c’est la même cause qui 
a rendu nécessaire la réaction phi* 
losophique at séparé déAnlti rement

NS ET LIQUEURS. Nouveaux et a Grand Marche«VALIN & CODED’Importation Directe.
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Les flammes ont éclaté dans l.i 
manufacture de papier de M. Joseph 
Fortier, Monuéal, et le vaste édifice 
de la succession Archambault a été 
complètement détruit.

L'incendie s’est d’abord déclaré 
dans une des salles du dernier éta
ge et s'est propagé avec une rapidité 
étonnante.

I a brigade entière a été appelés 
sur le théâtre du sinistre et nos 
braves pompiers ont accompli vail
lamment leur devoir, malgré l’ar
deur des flammes qui rendaient leur 
travail difficile.

En voulant combattre l’élément 
destructeur le pompier Louis Lus
sier a été victime d’un déplorable 
accident, une lourde barre de fer 
est venue le frapper à la tête lui in
fligeant des blessures graves.

II fut transporté auss tôt à l’hô
pital Notre-Dame ei son éti't 
inspire des craintes serieuec»

Ce n’est qu’après un travail opi
niâtre de trois heures, que les pom
piers réussirent à maîtriser le ter
rible élément.

Les étab iseements de MM Bay lie 
marchand de Tapis et R. C. Wilson 
ont en outre subi des dommages 
plus ou moins considérables.

Les pertes s’élèvent à $110,000.

VIS-A-VIS I.'HOTEL RI'SSEIJ- 
SV Argent A Prêter.
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AVOCAT, ETC.
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31 Scottish Ontario Chambers Ottawa.

la présente je donne avis à toutes per 
es qui n’ont pas on rare réglé avec mo 
uuloir bien aller prendre des arrange
as chez A. E. Lussiçr, Ecr,, d’ici à huit 
i. Sans :uoi vous aurez des frais pour 
ovhaine cour 
Votre, etc.

Ijarris & Campbell.
D’GARA, JKacTAVISH & WYLD,

Avocats, Solliciteurs, Notaires.

Hoc l(ay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.. C. LA ROSE' rais Di l’hotel rüssell.
Marts O'Gara, Q.C., D.R.MacTavise, W. Wvue.
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Bloc Russell.
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V ' té* do Charhos 
J. .V Bitumineux,

thrseits.^!
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Et Tamisé.

O'Reilly & Heney, 

BLOC RUSSELL 
Rue Sparks

26 Rue Sparks.
'Va On sait dans le public que, cha* 

que année, à Noôl et au jour de 
l’an, des personnes charitables, — 
bienfaiteurs perpétuels des mal
heureux—adressent à l’Assistance 
publique des sommes considérables 
destinées A être converties en bons 
de pain, de chauffage, de couver 
lures, etc.

Ce qu’on ne sait pas, c’est que 
cette chanté se manifeste bien au- 
paravent, et qu’elle dure tout l’hi
ver.

r Bilcoart, MacCraken 6 Henderson,
Avocats, Procureurs, Notaires, Et«.

[ OKTABIO BT QUEBEC.
OTTAWA.

HARRIS ând CAMPBELL,
A. Bsloocrt, John J. McCbàksn, 

Mi so. F. Hkndrbsgn. Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparte

Stewart, Chrysler & (Mfrey,À- - Constructeurs et 
EntrepreneursAvis de Déménagement. AuxAVOCATS, SOLLICITEURS.

iEMIN DE FER Age»!s peur U Cour Supreme et le Parlement.

stock de.le viens de transpor 
Peintures, Vitres, Pa

NoT70, rue HI.1 
avantages offerts dans 
Tentures Tapisseries.
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s Tentures, etc., 

. propice nul ports 
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la ligne des Papiers

T,F. H. Chbtblkb, Nous manufacturons tes toitures nu-

Toitures “

JL Lxod Stk
J. J. Godvrzt. agaeiii si vaste et

NADA ATLANTIQUE.
oel et

Jour de l’An.

• Canada Plate’ Toitures Métalll, 
, Fol tu IM on Fer Galvanisé, 

Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises "Se 
périeur Jewel"

Ainsi,—d’après la nomenclature 
que j'ai août les yeux — dès le 28 
novembre, le directeur de l’Assis
tance publique recevait une somme 
de mille francs pour parer aux 
premiers besoins des plus néces 
siteux perdant l’hiver qui allait 
commencer.

Les donateurs indiquent pour la 
plupart l’usage qu’ils désirent qu’on 
fasse de leur don ; c’est cette indi
cation qui montre combien ils ont 
souci de ceux qui souffrent, com 
bien ils se sont appliqués 4 tâcher 
de donner le mieux, le plus utile
ment possible.

Si quelques uns donnent simple
ment aux pauvres de Paris, la ma
jorité des donateurs ajoute à sa 
missive la mention : — pour les 
plus nécessiteux.

Quelques-uns désirent que leur 
don soit partagé entre les pauvres 
et les enfants ; un grand nombre 
donne spécialement pour les en-

La part des eufants moralement 
abandonnés a été large, presque 
autant que celle des enfants assistés 
qui ne sont jamais oubliés, et qui 
l’ont encore moins été cette année.

Beaucoup ont envoyé de l’argent 
pour les ménages ouvriers que le 
chômage d’hiver allait, —ils le pré 
voyaient, —mettre en détressi.

Les filles-mères assistées ont reçu 
aussi des dons spécialement affe Jtés 
à leur soulagement.

Quelques chiffres maintenant. 
Ce que je viens de détailler n’est 
en quelque sorte que la reproduc
tion de ce qui se manifeste annuel 
lement ; il me reste à montrer avec 
quel empressement et dans, quelle 
proportion les Par.siens ont donné 
dès qu’ils ont vu la souffrance des 
malheureux atteindre l’état aigu.

Eu décembre, la charité privée, 
—la charité non organisée, celle 
qui parvient à l’Assistance publique 
par pli chargé, par commissionnai» 
re. ou par simple lettre glissée di
rectement dans la boite de l’admi 
nistration,—la charité privée a 
donné cinquante deux mille deux 
cent soixante dix francs.

En janvier,-elle a donné : deux 
cent cinquante et un mille trois 
cent cinq francs.

En février, il est venu encore de 
l’argent, mais je n’en ai pas le chiî 
fre exact.

Cette somme, ajoutée à celle re 
cueillie par le syndicat de la presse 
et dont le Figaro a donné le chiffre: 
523,598,65, complète un total de 
neuf cent soixante quinze mille six 
cent dix neuf franei.

Cest le bilan de la charité pari
sienne.

.A. E. LUSSIEB

J. B. D U FO RD,Avocat, Notaire, Etc.
569 RUE SUSSEX.BUREAU UNE CENTENAIRE 

Les centenaires sont a-tez rares 
à Paris, et encore, quand on en 
trouve, sont ils originaires dé la \r I AI U N LOT DE

Au No 82, du boulevard Menil- TflplSSBPlB DlSpOfllÜBllSB
montant, au fond de la cour, dans
uni- chambre du deuxième M..., ÿÜtjffiÜÆÊ—S, 'J? 
vivent d’un petit secours mensuel
de l’assistance publique, deux vieil- Peinture, Telntage

et Pose de Tapisserie.

108 RUE RIDEAU.Crin dé la Rue Rideau, Ottawa, Ont. 
XVArgâot à Prêter avec avantage spécial à 
1 Emprunteur.

{A. E. LUSSIER.

s Billets d’Kxcu 
nbre 19 au 25,JD 
ii Janvier 5, 1891 
Passage et Un Tiers de Premiere

t siona seront émis de 
e Décembre 31. M. U. GORMAN, L. L. B.890 et d La morale trouve son commen

taire théorique dans l’autorité de 
l’Eglise enseignante, qui garde le 
dépôt et l’administre avec autant 
de fidélité que de vigueur. A me 
sure que l’influence civilisatrice de 
l’Eglise devient prépondérante, oo 
voit s’établir une paix meilleure 
que 11 paix temaine,', la pain chri 
tienne L’orateur décrit, dans un 
magnifique tableau plein de vie 
et de grar deur, ce concert des Ames 
dans l’acceptation de la loi évangé
lique. L’enseignement de l’Eglise, 
sa discipline, sa liturgie, l’art reli
gieux qu’elle inspire, tout concourt 
à faire pénétrer dans toutes les 
classes de la société une même na
tion du devoir, une même concep
tion de la vie.

En môme temps que la conscien
ce publique est ainsi fortement 
marquée à l’empreinte chrétienne 
l’Eglise n’a garde de négliger l’é 
tude scientifique de la morale. Nul
le part mieux que dans les écoles 
du moyen 4g» on n’a fait la philo
sophie des mœurs. Et ici le savant 
professeur de philosophie expose 
en quelques phrases pleine de clar
té, la théorie des scolastiques. Le 
moule théorique a été emprunté 
an Btagyrite. Mais le contenu de 
la doctrine appartient à la sagesse 
chrétienne. La synthèse de ces 
deux éléments est l'œuvre immor-

à un prix
(Successeur de /.. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc. 
—BUREAU—

Coiq des Ques Rideau et Sussex, Ottawa. 
ürArgerit a Prêter.

■
24 et le 25 Décembre, bon pour reveni 
’au 26 et du 31 Décembre 1S&U et du 1 
er 1S91 et bons pour revenir le 2 de

F KENDALL’S IJ 
[SPAVIN CUREfjer 1891 au prij 

Billet Simple de Premiere Classe.
Conge d’tcole.

x vu ruions seront 
Profess, m i-8 d’Eco! 
r du IU Décembre au 31 
rous pou i revenir jusqu’au 
un certificat du Principal

les dames, Mme G.ff.iut et sa belle- 
fille.

Walker, McLean & Blanche! J. F BELANGER,Mme Giffaut, qui est née à Ber- 
ville-en-Caux, le 14 décembre 1788. 
est -tone entrée dans sa cent troisiè
me année.

Malgré cela, elle a conservé toute 
son intelligence et, sans ses i huma 
lismes qui l’obiigmt à demeurer 
assise, elle porterait encore allègre
ment le poids de ses ans.

Mme Giffaut attend avec impa
tience le retour des beaux jours, 
pour pouvoir aller prendre l’air sur 
un banc du boulevard ; c'est de
puis de longues années, le plaisir 
de la bonne vie lie.

< Billets d’E 
Mèves et aux

vendus

AVOCATS,
Avoues, Solliciteurs, Agents i 

.taires, Notaires, Etc 
No. 34J rue Elgin, Ottawa.

(EN FACE Dü BÜSSELL.)
W H Walk» D. L. McLean, C. A. Blanchkt.

<es pour parti 
nbre 1890 et b 
Janvier, sur 
-oie au prix 
Billet et Un Tiers de Premiere

159 Rue Banks
Téléphone No. 92.

ffc* Meet Au.-wesfiil It.mr.îy «w*
eroi, un It in c. rtelu n lu i-fr.vu nmj < 

not Winter. Bead proof below.
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Rabais Special
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Elmwood, Ilu. Bov
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)NVOIS PARTIRONT DE LA LAKE DE LA 
HUE ELGIN COMME SUIT :

rad ley * Snow1 A M L’EXPRESS DE MONT
J n. Ifl. REAL rapide arrêtant 
es le» stations entre Ottawa et le Cô- 
■•fc reliant à la jonction du Côteau avec 
inn du Grand Trou 
éal avec tons les trains pour 
. Arrive à Montréal à 11.35.

pourIla oon 
R ES, Etc.

À T. Snow I
AvOC A TS. SOLLICITEURS 

SUPREME NOTAIS 
R. A. Uradlky.iiest, et k

KENDALL’S SPAVIN CURLArgent A prêter A 8 p. o. 
embourber en aucun temps-1 -F'F EN

1 p M L’KXPRKSS I)E MONT- 
J I . ifl. REAL rapide narrêtant 
Madman et à Alexandria entre Otta- 
le Côteau, a un char refectoir, et ar- 
Montr à 8.20, se reliant aux trains 

nt Central et du Grand Trône 
ous les points à l’Est. Portland, Ri- 
lu Loup, Dalhousie, etc.
. D Rfl L’E X PRESS DE BOSTON
' r- Ifl. et NEW-YORK (passant 
Côteau et le nouveau pont 
louse s Point, St Albans, Saratoga, 
Albany, Boston, New-York, Phfla- 
e, et tous les points au sud, avec 
dortoirs de Wagner depuis Ottawa 

i Boston et New-\ork. (Ce train arrêt 
BS les stations entre Ottawa et Rouse’s

Dm. B. J. KsNi>i“. '""T"’

v““™ t™, ££i?83&
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HORLOGES I
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A Vendre a Bon Marche
r*

Portes, Châssis et Jalouseriee, bois préparé, 
" Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Peintures, 
Cuir et fournitures de Chaussures chez

CHEZ -BAGARRE ELECTORALE A AC
TON VALE

Une bagarre sanglante a eu lieu 
à Actonvale. Quelques conserva
teurs sont partis pour SM.iboire 
pour aller fêter le triomphe de M. 
Dupont, M. P. pour Bagot.

A leur retour, quelques-uns étant 
sans doute un peu trop excités, se 
sont permis de narguer quelques 
libéraux. Aux paroles durent suc
cédèrent les coups et ce fut bien ô'. 
une affreuse mêlée, pendant la
quelle on entendit quelques coups 
de revolver, et tes cris de ceux que 
l’ou frappait.

La bataille dura longtemps ; une 
vingtaine de personnes nous dit-on 
ont reçu des blessur.» très grave», 
entr’autres un jeune homme qui a 
eu le crâne brisé par un coup do 
b3ton ou une roche, ei un jeune 
8t Amour qui a reçu une balle 
dans la cuisse. I/état du premier 
surtout est considéré comme très 
grave.

KENDALL’S SPAVIN CURL
* **•

«wrAi'iawsw.’v.îWi.îs'Æa
■ ..-ysMisry»

l°e * C8y trul>, AnDKF” Tmur

A. & A. McMillanR. WOODLAND,
ejP M rue Beeserer, pièe du Bassin du Canal.

/Le “HUB7 98 Rue Rideau.

Bijoutiers en Gros/if en"Detail.T IS A VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE.

3H-VINS ET CIGARES CHOISISSE
TOUJOURS EN MAIN.

WM. CODD, Proprietaire.
548 .Ru* Sussex, Ottawa.

KENDALL’S SPAVIN CURL>
r toutes informations s’adresser k VA- 
-ocal pour la vente des Billets, 24 rue

7H AM BERLIN, C. J. SMITH, - 
ntendant-GénéraL Agent Général® 
a, 11 Oct. 1890. des Passagers.

va y LOB Hcr MIX
cat, Miuifimus, grc

jsa&srrr.ït.'r “’.'..“î.'.ir.îtÆiâîîa
'Ol,n nv AM. ItPUM.lïHTWPoliticiens

teile de saint Thomas d’Aquin, dont 
le conférencier esquisse à grands 
traits renseignement.

Mais l'unité de doctrine qui a 
succédé dans la société chrétienne 
aux contradiction de la morale an
tique n’est pas â la merci d’un sys 
tètne d’école, si grand que soit le 
système. Partout où la croix de 
Jesus a été plantée, l’accord s'est 
fa t sur la règle des mœurs. Et 
lorsqu'est Tenue dans l'histoire 
une époque où ces deux mois : 
christianisme et civilisation n’ont 
plus signifie qu’une même chose, 
le monde a vu ce grand spectacle : 
toute l'humanité civilisée s'incli
nant librement sous une loi com
mune qui ne s’adressait qu’à la 
conscience.

Comment cette unité a été rom
pue, comment la morale est redeve
nue le jouet des contradictions, par 
quelles phases elle a passé depuis 
deux siècles, quelle crise menaçan
te elle traverse aujourd hui, quels 
cris d'alarme le désarroi des doc
trines ariachê 4 ceux»là mêmes qui 
ont concouru à le produire ; c’est < 
ce que l’orateur se propose de I 
montrer dans la prochains coulé- I 
renee.

iMAP. BOYAU, LA BATAILLE MT FINIS.3 

LES NERFS SONT EXCITÉS.
984 RUE DALHOUSIE.

— BUREAU : —
sh 'MUrl » Ch» nüor», ; uilntrs,

Pose ec répare luyi 
▼oi, Appareils de Gaa 

Fail toutes sortes 
IfctUee et Dalleaux, et g* 
travaux de Ferblanterie
ORDRES PROMPTEMENT EXÉCUTÉS.

ssg saPrenez un repos et un exercice mérités 
en achetant un

a et de Chauffage, 
de Couvertures en Tôt

iS^TK- -i^SÈénéralement tons 
et Plomberie.RR03VIMERIES NarragaMtt,

Home?_d?* ^lPn?PS,eS°ee maisons oommer

A, Pour SfcHVEZ-VÛÜSde
Htilizep. Les POND'SDougall & Cuzner

Kn^igne de la Terrier».
AILLEUR COUPEUR!

TAILLAGE GARANTI
Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d’Yeux 

Hémorrhoîdes

Hémorrhagies V&vzÊfi&J
inSammatioes "JrilV-lîSSiiS

COLE’S

National M’fg. Go.
EXTRACTLE FAMEUX VITAL SOüCY 

Vital Soucy, le fameux voleur de 
chevaux qui était détenu dans la 
prison de Beauharnois depuis l’au 
tomne dernier, a été condamné à 
cinq ans de détention au pénitea 
vier de Saint Vincent de Paul.

•"■•magasins:?—

iUSSEXETDHïF.CHâUaiEIE
Hanteau* de Dames une Spécialité

20* Rue D.lhoutie 204
X3-11-87-88,

tel WâÊtoi 160 RUE SPARKS.
mires et Bijouteries 1
! genres et de toutes qualités. Seront 
^ à 25 pour cent au dessous des prix 
ires. Chaque Article est garantie tel 
•resent.', sinon l’argent vous sera remit, 

MIREZ, No. 30 rue Rideau, (près 
t du* sapeurs.) Reparations do Mon- 

! for logea garanties et k des prix

N. B.—Noue avons toutes les grandeurs 
voulues en magasin.PMïUAMlEJi

■ Coin des rues Rideeu e
Cumberland,

SX AUSSI
■ Coin des rues Sparks

et Bank,j

i

tea#
RAFLE

La raie pour venir en aida aax Sueurs du 
San Pasteur, qui a été retardée Mr rapperI 
aux élections,aura lie» à la Çily Mêléi, mer
credi provhain le 11 eoaraot, i • hr*, p *.

" ' MXILLXUK ORIGINAL DISPON1BH



LB 6ANA1A MARDI 10 MARS 1M1 rJ^JOUS OFFRONSMENACED! RÉVOLTE 
Mamud, 10 mars- Le gouvernement en

voie 7.000 soldats à Cuba où les Américains 
sont en train de soulever la population 
tre l'Espagne avec leurs propositions 
traités de commerce.

PROTESTA TION #
Dwbli>, 10 mars — L'évê jue d’Armagh 

défend à ses ouailles de tremper dan* les 
société secrétes et celui de Cork dit qu’il ne 
pontifiera pas le jour de la St Patrice si 
tient une assemblée parnelliste

TELEGRAPHIE Solution d'AntipyrineEUROPE

1 TRAINEAUX VALANT $1.00 pour .50 
1 00 do .71 
1.00 do .7» 
1.50 do 1.00 
•2.25 do 1.5» 
3.96 do 2.31

DISSOLUTION UE LA TRIPLE 
ALLIANCE dodoI

TROUETTE lodeSt Pktkksbocrg, 10 mars—On comm 
énormément un article à sensation du Gkad- 
sa ni s K. annonçant l’avènement à bref délai 
d'un gouvernement lil>éral à Berlin et la 
dissolution de la triple alliance

dodo
doilu

Vf'wi/ÿiV* do pour bébé do,//• Té* 
i ,»< k'fï Cièèe. Goutte

V ùjru î J» >lun 
Gotique*,’ Ihfiuu .

/{It uttiifii*ute9 Sriuf ique ei DfjtiLfcURS en général.
a. A.\TJi‘ ïKi\£ de THOUETTR

Vente en Gro- à P«.ris, S. MA21BR, Fnarai™, 254, boul^ Voltaire
il : D' F X VALADE 

*hmtrénl : LAVIOL
PRINCIPALES PHAHMAClKh

1

AUTOUR DU PARSKLL1SMF 
Dvblin, 10 mars- -Le Natio? 

l’organe des ennemis le Parnell 
régulièrement publié et ses patrons ci 
beaucoup sur lui. Dans une seule 
le fonde de Parnell a reçu $2750.

D1LKE REVIF NT
Londres, 10 mare—Le brillant libéral 

Chs Dilke accepte la candidature que lui 
offrent les éleceeurs de Forest of Dean. I! 

' de la 
. .. ____ minine

UN TERRIBLE ACCIDENT 
»N, 10 mare—Un terriblg 

est arrivé hier aux mines de Borirn 
Hyères. Le contre maître min 
ayant a descendre duns une galer 
plus de cent mètres de profonde 
dans l'ascenseur.

mi-chemin environ, celui ci ayant ra« 
Picot se crut arrivé et se 

se préparer a sortir.

BISMARCK CONFIANT 
r<;, 10 mare—Le prince Je Bis 

considère comme une invention mai
re dï ses ulversairee la nouvelle don

née par les journaux que b Empereur aurait 
prononcé (Us parole» de blàtne à son égard. 
Il dit que l’Empereur le connaît et quYil ne 

i de son patriotisme.

N AI. Pkass, 
. est enfin 

-mptent
Ha m hoc QUI LES AURA ?

MORIN A C ETTE A NELSONA Québec : D' Etl
doutera jamais

DEGATS D'UNE TEMPÊTE 
l uMS, 10 mare.—La tempête teraible qui 

sévir a occasionné de nombreux 
nos côtes. Des lames de quinze 
hauteur se brisant sur la jetée en 
>n de La Goulette l’ont fait affais

ser et ont enlevé le phare du Bout. Toutes 
les cabines des bains ont été empor 

ute de Bizerte
lai pluie a fait écrouler 

habitants de l’une d’elle

•F. G. LaverduroMS.
de Il'avait jeté

consent à sortir 
scandale à base fé -Avis aux Consommateursdégâts sur 

mètres de 
construotio

B

& CIE-accident 
elle, piès 

enr Picot, 
ie située à 

ur, se plaça

Les PRODUITS de la.

Parfumerie Oriza L. LEGRANDa envahi la 10 
couverte d’algues, 
des maisons. Les 
ont eu juste le temps de se précipiter

69 & 75 RUE WILLIAM..
307% rue St-Honorè, à PAFtIS 

Telsqœ ORIZA-OIL * ESS. ORIZA * ORIZA-LACTÊ - CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUIE * OR IZA-TONICA * ORIZALINE* SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

I" Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et a la suavité de leur parfum,

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
ponr vivre sur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne »e 
laissent pas tromper.

Les vi fil r ARLES PRODUITS $6 VENDENT dans toutes les FAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DR06UERIE 
Envoi franco de Faria du Catalogue illustré

l.ntlenti sa marche, 
pencha en dehoi» pou 
Il fut aussitôt nri* entre la paroi -lu puits et 
l'ascenseur et fut littéralement écrasé.

K BANDE I)KION D'UN 
VOLEURS

Rennes, 1(1 mais- Dane le courant de 
l'année 1890. une série ininterroi

ARRKKTAi

POl"I-1 ville 

virons. Après d’actives 
ce finit par découvrir 

voleurs avait été 
ne îles limi
tions parti-

RÉFECTION AU PALAIS DE 1,’BLYSÉF 

Paris, 10 mars. -On sait que, sur la 
somme à provenir de la vente des ruines de 
l'ancien palais de la Cour des comptes, le 
ministre des travaux publics affecterait une 
somme île 47,000 francs à la réfection de la 
façade principale du palais de l’Elysée 

Cette façade est, en effet, en piteux état. 
La pierre des corniches s'effrite petit à pe it 
et l’encoignure de gauche a perdu tonte 
forme tant la pierre a été rongée par l’in 
tempérie -les sais

Il faudra aussi restaurer la ga 
règne sur 1» crête -les murs, dont les pie 
disjointes en nombre d'endreits, offrent 
pect le plus disgracieux 

On profiterait de l’ai 
République, pen- 

i chef de l’Etat,

vols importants était commise dans 
-te Rennes

lies, la po'ii 
véritable han 

nisée pour le pillage n..dura 
de commerce et des habita

le ,1e

ctilièn s.
Les . «leurs ne tardèrent pas à être arrêtés 

une longue instruction cinq d’entre 
ient tiuduits hier devant le 

d’Ille et Vilaine. On avait déco avert 
l'un des inculpés de quoi monter un vérita
ble magasin d'épiceries ; le tout avait été 
volé. I>es jures se sont montrés impitoya- 
b es. Le chef de la bande, nommé Louis 
Yvon, a été condamné à douze ans de tra
vaux forcés. I>es autres inculpés ont été 
frappés de la manière suivante : Cél 
Perrin, dix ans de travaux forcés 
Hamono, cinq ans de réclusion 
Terrien, dix aus -le 
l'errin, cinq ans -le

Un des plus grands embarras pour les mé
nagères en frais d’obtenir quelque choee d ï 
bon ou de valeur extra dans leurs achat-* 
d’articles de consommation, c’est le préjuge 
Ne permettez pas à votre préjugé de vous 
empêcher d’acheter une livre de notre céli 
bre thé de 50 cts. la livre égal 
n’importe quel thé vendu aill 
prix, et puis vous avez vot 
centaines
livrés à votre examen

ét a jury en qualité s 
e.irs pour ci 
:hoix sur d« %

ï’av-
dc présents

*■PH ue momsmvx ■nsneenrs oui bmtioiikt la ■■

[solution pautauberge
AU CH LO AH Y DRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 

Ta considèrent comme le remède le pins sûr et efficace contre les

MALADIES DE POITRINE
PHTHISIE, IflOHCH/TEl CHR0HI8UES, T6UI XHCIEHHE» il OAMWATMt

L. PAUTAUBEHOE, «A "• «"• PAMS.
NS TOUTES LIS PBtNOIPALKS PHARMACTFS DU CANADA

Pigeibeen ce du Président 
dant la vill- 
, ponr exécu; Gabriel 

la femme 
travaux forcée, la femme

-le la 
d’été du 
travaux projetée

égiature

AMERIQUE

LE MOBILIER DES SŒURS
Lton 10 mars II y a quelques jourt, 

l'administration «levait opérer la saisie d’un 
mobilier -les sieurs ÎSaint Charles, à Saint 
André d'Huiriat (Ain). Cette maison était 
pauvre et ne contenait que deux religieuses: 

renoncer à opérer une saisie et à 
er à une v, nte qui eût été insuffisante 

pour couvrir l»s frais. Lee uoureuites ont été 
alors dirigées confe^la maison mère des 
sœurs Saint Charles, sise,montée des Carmé
lites, à Lyon, et on a opéré la saisie d’une 
partie du mobilier. Ce mobilier sera vendu 
dans huit jours.

En outre, onze contraint es ont été dirigées 
contre onze maisons sur treize appattenant 
également aux sœurs St Charidt et' sit 
toutes dan* le département de l’Ain.

D’autre part, dimanche et mardi prochain 
l'administration doit faire vendre aux en- 
chèies les mobilier# les écoles de Replonge 
et de Grièfie également au département de 
l’Ain.

Ce# vexations, dues, dit on, au zèle du 
député radical Poehon, causent une grande 
émotion dans ce# localités dont les habitante 
sont républicains, 
t Indiques. ("est 
lieu la vente d 
li er, l’école laïque compte 
vole dirigée p»r les Sœurs 
que ces faits

LE MALAISE AU CHILI 
New-York, 10 mars—Les dernières nou 

vellee du Chili représentent comme singu 
lièrement aggravée la situation en ce 
Une dépêche de Mendoza 
gentine), porte qu 
forts en papier moi 
surplus de# lois par 
change à 90 “jours 
soubresaut» consider 

lue#

En Tente otae* 
DÉPÔTS DA

STROUD BROS.pays 
e Ar(Républiqu 

le 12 millions de 
nuaie ont été 
le gouvernement, que 'e 
à Santiago subit -les 

jt que les affaires 
l’emprunt, 

senti au présiJ 
allemande,

émis en
RUES RIDEAU ET -SPARKS.

a*irasa1
THE PRESSso,it suspen 

mieux 'e prêt usu 
Balmaceda par la banque 

d’échouer.
Il résulte, er loutre, d'informations 

sérieuses, que le mouvement mil taire dirigé 
•le président et es frères Mackenna, 

ses auxiliaire^, a gagné la terre feime, et 
que le général Vaquedano, qui s'est signalé 
dans la lutte contre le Pérou, a pris contre 
les généraux Velasquez, Barhosa et (bina, 
défenseur# du gouvernement, la direction 
de l’armée insurgée. IiC programme de# 
Insurgée auxquels se montrent f ivôrable# les 
chef# du parti conservateur"'! i"S les -leux 
Chambres, affirme qu'il s’agit, au Chili, -le 
rétablir l’ordre et la loi, de donner à la dé
mocratie des satisfactions réelles, de briser 
l'oligarchie d'une classe, etc.

Reste à savoir ri le mouvement gar-lera ce 
En attendant, toutes les villes où 

du président Balmaceda se main 
tient sont soumise# à une vraie dictature. 
A Santiago même, une émeute de la popu 

la tolérance,

Peintures(SEW-YORK)
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5 6 pages .'o pages, 4 cts. 8 a to pages, a cents 1h
! L’Energique Organe Républicain de 

Métropole.
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Toute Espece d’Oi
Prix au*»i ha# que ceux 

bricant en Canada (qualité 
<le compte.)

«"CORRESPONDANCE SOLL

profondément ca 
si qu'à Marboz où a eu 
Télégraphe a parlé 

30 elèves et ’é- 
15(1. On assure 

vont êlre portée à la tribune.

"■“S--"
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‘.WAREHOUSEcaractère. 
1 autorité

TUL ET SUICIDE 
10 mare—Un marchand -le 

a rue Saint Maur, M. Achille Pavie 
ime employé, Il y a un mo n 
raison de cinq francs par jour, 

Telmont. Il y a quelque 
gea-VaUer toucher, chez di

ts. une dizaine de facture# s'éle- 
mble à «57 fr

Le soir Telmont ne rentra pas ; la jou 
-demain s’écoula aussi sans qu’il repa

rût ni chez eon patron, ni à eon domicile, 
22, rue Muret. Persuadé alors que son em
ployé avait pris la fuite avec l'argent qu’il 
devait toucher, M. Pavie alla porter plainte 

lui au commissariat de police de soa

prenait corn 
environ, à 

nommé 
jours il le c

vauten#e

.'«’i lation a été organisée avec l 
sinon le concours ie D police, 
membres du cercle, par un*

rmé par li- parti pu

Chemin de Fer«iECâ S POB, PABI8, 1576-

SB
Le N. Y. Press n 

faction ; ne tire aucun 
vengeance à assouvir.

e ficelle e
ane il’aucuna 

et n’a aucunuassassin

Wm. HoiW. Baker & à s
S&B'eallftS!

Cocoa

croit avoir été aEtienne 
bar Le plus Remarquable Succès Joumalistiqu 

df New Y rk.

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL
sensations vnl 
d’asile dans la

plus hi illante page édifcori-

ess est un magnifique jour- 
nal de vingt pages touchant â tous les sujet# 
du jour de quelque intérêt.

Le Press hebdomadaire contient toute#

enterrement a-t-il été- l'objet
estation

A usai son 
d’une manii 
n'a pas peu contrihu 
encore les eeprita contre le 
mnce-la lui-même, de plu 
dan» see projet# -le dictature

sans pré.'édent, ce qui 
lé àexcitrr davantage 

éei-lent Bil
Les nouvelles banales, les 

et la blague n'ont pas

Le Press a la
K'

]H>ints du b«
-les Chaleur 
que le N

Breton,
neuve et St. Pierre 
Los Ira ne express qui 

Halifax, tous les jours (di 
et se rendent à des 

hangement -

cte entre lOueft -

», province de Que'
«uveau-Brunswick, la Non 

l’He du Prince Edouard, le 
les îles de la Madeleine,

la Bade
,,, rai

IJ11^ i?’' -uuei r.ex-.*s de 1 huiie i 
été extrait, est

Hh:, :iAbnolument put
et c’eut soluble

ras de Chimiques

'de
as.du St. Lan

bec ; veït

quartier.
Avant hier soir, Mme Telmônt qui, de

puis la disparition «le sou mari, n’avait reçu 
de lui aucune nouvelle, le vit arriver subite- Metropolitan M'fg. Ce.

ères les plus imnortantes parues 
éditions quotidiennes et du di

ittent Montréal

Le Canada Toojices pointe 
heures et i Po

tinatinu deD’où viens tu, malheureux ? lui dit elle, 
perdu, répondit-il, j'ai volé ! 

Malgré le chagrin que lui causait la con
duite de son mari, Mme Telmont, qui avait 
craint de ne plus le revoir, n’eut qu une 
pensve : empêcher qn’on ne l'arrêtat comme 
voleur, ("eet pourquoi, sans perdre une 

ute, elle courut chez M. Pavie pour le 
supplie#' de retirer sa plainte, lui garantis
sant, dans un délai de quelques mois, le 
remboursement de la somme dérobée 

Lorsque la pauvre femme revint, 
e heure après, toute joyeuse d’a 

che couronnée de succès, un 
spectacle s’offrit à sa vue : son mari se tor
dait sur le parquet en proie à d’atroces dou
leurs : profitant de l’absence de sa femme, 
Telmont avait avalé un flacon de lauijanum.

Transporté d’urgence à l’hôpital Saint- 
Louis, dans une voiture des Ambulances 
urbaines, le malheureux 
expirer malgré les soins qu

eter «lA T.ipis, 
à bonne heure

—Je A ceux qui ont into 
nous leur conseillons d’a 
pour éviter la foule qui 
nous ven

ntion d’ach

nécesbairemen
il , et nous leur fanons cette offi c 

avant le 15 Av

sont employés eu aa préparation 
Il est plus (pie trois fois pin* fo- 
que le cacao méiaugé avec de l'ami 
don, de l’arrow-root, ou du encre 
c’est aussi plus économe, coùtani 
moins qu'un sou la tasse. 11 2*4 
délicieux, nourrissant, et fortifias'. 
facile À digérer, autant admirable 
pour les malades que pour ceux qi J 
jouissent c’une butine santé.

8e vend rhe* tous les Epiciers.

our ceux qui ne peuvent recevoir l’éditi 
on Quotidiknnb, rédition Hbbdomadaib* 
la remplttce admirablementLes chars des irai 

Chemin de l’Interc- 
éclairés pur l’électricité et sont 
la vapeur de la loomr- tive mên 
ajoute considérait].' nient ait con 
sécurité des

A tous les trains directs sont attiché 
chars réfeetoirs et dortoirs, nouveaux et 
élégants, de même que les chars salons pour

ins e ■ press directs 
denial sont brillât

chauffés pa
St Ti h h I Comme Journal Annonce

pis acheté 
lurerons les cham 

sauf s'il a des bordures, sans charge 
Tapis avec des bordure», moitié prix 
les dessins «1e nos 

nt de nous, et none so 
maisons

vellea marchan t isss 
ut fournies des ineil- 

et Américaine», 
sont acceptes.

Victoire de l’Atlantique au P. 
Les Rouges sont battus et li 

libre
Du traitre Wiman et du Yank 
Nous comme cerons avec le i 

l’Angleterre.
Ombres d’Edward Blake ex cl 
Qui avez encourage la blague 
Rouges toujours, ayez honte, 
De votre dernire sottise.

bres et Tasse

Le I’kess n'est pa» surpassé à New-York.

Nos Conditions.
|10 de Marchandise» ù 25cte. par 

à 50c te. “ 
à 75cte. *' 
à 11.86 “ 
à 12.50 “

THE PRESS
sa liémar

Lee

rlée de tous. Le meilt 
cher des journaux

Les passager» pour la Grande Bretagne et _ tn
le Continent, quittant Montréal le vendredi Quotidien et Dimanche, 
matin arriveront à temps pour prendre le " " 6
vapeur de la malle, le Samedi à Halifax. " _ 11

L’attention des expéditeurs jest appelée Quotidien seulement, un an - 
sur les grandes facilités offertes pout le ” " 4 mois -
transport de la fleur et en général de toute- J Edition du Dimanche, un an 
les marchandise» à destination des Provin i Hebdomadaire, un an - -
ces de l’Est et] de Terreneuve, aussi pour ______
l'exportation -le grains et des produite ex 
pédiés aux marchés de l’Europe.

Est à la et. s
ru publiés

K DKS PASSAOK 
Ca: AD1BNNX3-

R8 ET DBS MALLES
Européennes J

2.6(1

s< muine.
W. BAKER & CO., Dorchester, Mas:» $5

3#
4> Qu’il parle le Grit célébré,

L architecte de la Reciprccite. 
Est-ce Wiman le grand Yankc 
Ou Cartwr ght qui veut nous s 
C’est peut etre Goldwin le clai 
Ou encore Farrer le Pamphlet 

Parlez maintenant E. 1 
Epargnez aux Tories la specul 
Et a moi la critique des Roug

50ne tarda pas ù 
i lui furent don

- 3.00

- - 2.00 
- - 1.00

JONC D’OR SOLIDE.
35c. pourun joncvalanl$2.

lue 1.00

WinnCourrier de Berlin 
.in, 10 mars. -Le conseil des minis- 
lécidé de répondre aux attaques des 

journaux bismarckiens par une note qui pa
raîtra dans le Monitevr de i.’Emvire. 
Dans cette note on ne nommera pas le prince 
de Bismarck.

La coueeil a été d'avis qu'on ne 
rauivre le prince qu’au cas où il 

son anonymat actuel.

- Lee répétitions de Thermidor au 
Lessing theater continuent, ellee sont assez 
avancée» pour qu’on puisse affirmer que la 
première aura lien avant quinze jours.

— Les amis intimes du prince de Bismarck 
déclarent qu'il veut absolument un éclst : il 
est décidé de forcer «le plus en pl 
dans ses attaques, afin d obliger le gouverne 
ment à sortir de sa réserve. S’il faut en 
croire les bruit» qui courent, l’ex-chancelier 
pourrait bien être satisfait sous peu. On dit 
que l’empereur e»i absolument 
mettre fin aux attaque» paaei 
son gouvernement eet l’objet.

557 Bue Sussex. Demandes la circulaire du Press. 
Numéro» specimens gratia. Agen 

mandés partout. Commieaions généreu 
Addresses,

Pour billets et informations, 
prix t-i le passage s’adresser à 

E. KING, agent 
,* 27, rue Sparks,"

concernant le

THE PRESS,des billet»,
Ottawa, Ont.

/D. POTTING ER,
Surintendant-Oénéral {

Pottkr Building, i8 Park Rowdevrait
sortirait Nourrah ! Canadiens soyez sol 

D’un ocean a l’autre ocean 
Pus de place pour les traitres, 
John est la, ainsi que la victoii

imx LIVRES New-York.

Bureau du Chemin de Fer, \ 
Moncton tN. R. 18,Juin. 1880 f Ecole des Beaux ArtsLa Brosse a soulier Envoie*iDeux Semaines

L i Woodcock est toujours cc 
Pour de belles Marchand 
Pour ses Chapeaux nouve 
Les plus jolis dans Ottawi

44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er lai

Dans le Département qni comprend le 
d’après la bosse, d’après le modèle 

vivant, la peinture et l’aquarelle, les oon- 
tributiona sont de $5.00 par mois, pour le 
cours avancé, et de $2.50 pour le cours 

i . élémentaire.
Sdwslem^ '.Vu» 2 Dane oelui du dessin industriel, d’arohl- 
is t i. w lecture, de machine, etc., surtout utile aux

éoorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
>*r mois. Couture artistique, $1.50 par

S’adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
••■rétaire, à la Chambre des Communes, nu. 

iur les lieux, aux Professeurs

QU'EN PEXSEZ- i C'EST GRATIS
f P 'urVrximrn. Coupez celte a»-wmi i

vous?
us la note fiComme Régénérateur des Chairs 

Il n'y a pan de doute que par V Sc JEMULSION
SCOTT

318 Bue Wellingl'agent ; ,1 .àuï»Uai«e.vout 
. en 4iei perfaiiemetii «ein 
t la*, vous >l>u qu'à lui 
b payer nette PRIX STI-

Ichb mbfMpp t1^**"
I toute mire

résolu A 
onuèee dont

1a visite du com 
Friedtiehsruh soulève . 
il est absolument certain que 
de Russie n'était chargé d’aucune muaion 
ils la part de l'empereur. Il e’eet rendu 
auprès du prince de Bismarck sur une invi- 
talion de celui-ci et sans avoir préalable
ment avisé le général de Caprivi. Dans les 
cercles politiques, on trouve donc sa dé
marche tout au moine incorrecte.

e# rapports de la police que le 
ment a appris le voyage de Tarn- 

russe ; maie on est convaincu que 
cette visite serait restée secrète si la chan
cellerie ue l’avait pas divulguée pour bien 
établir le fait.

veille 
de la

Schouwaloff À 
commentaires: 
l’ambassadeur

37 vifs "-SS

Vd'Hnlle de Foie de Morue 
Aux MYP0PH0SPMITES de CHAUX et de SOUDE jefàmîîffiii: J

Je ue la regretterai pa«. Une bouteille UeBeaucoup de Malades ont gagné 
une livre peur Jour. Elle guérit LA 
PHTISIE, le» Affoctions Scrofu
leuses, Bronchite*. Toux. Refroi
dissements et toutes le» Maladie s 
Tuberculeuses. Aussi agréable que

Wolff'sACMEBIacking SSllP3lï’iV'e.1 ïnet une époiiEv ponr tenir mes sculler* piopree 
IparEueoi lieaucoup ne travail et le cuir du

D'en# tab e en sapin fait-1* une abie es n yer.
D’vse armelre de cub-ne en peupler, un,- armoire 

de, x thine.
D'un beiÇeiise en jnne, une berçees - en étalés. 
Voyez ce que l’on peui f ilm avec une l

_ iSrastiri'.d I
haUndtr à «pinnon. plgn-m et échappement brevet,- r- . .

gouverner
lia»»a«leur :Préparé# per StXXTT k LOWNE. Bel'.ertUe

ï

Christian & Cie -------------------- LANDRY & THOMPSON,
PLUS ■ HTIIIIP Propriétaires d Express ei Charretiers Générant

D’ASTHME I DEMENAGENT «"ffi ET
grave» iucide 

d’éclater ; on dit que 
police de Berlin ee trouvent 
environs de Frledrfchsruh.

inspecteurs
déjà dans lee

—De °™

@Commercante de Charbon. 
BASSIN DTT CAN A.L- 
En dehors du Combine. Adressez vos 

commandes à C. Christian, Agent, Nieolst 
Moues, Little Sussex Street, Ottawa.

JBIK-’BON
Æsjru.’msttW ntr/rî, ap/n-ruHio n.lntarrh», 

par U POïïOXI CXUtT
A obtenu lea plug humes
>Mm toutes Se obühmSn i c'omm*0<lM rw.‘uee »UI ^o 167 rue Sparki 

i OTTAWA.

Voitures de plaisir couvertes et ouvertes. 
Résidence : 307 rue Rideau.

—On dément formellement lee bruits qui 
ont couru sur un désaccord qui serait eurve- 

eon frère le prince -•'.le - « '« * pour 4 Canady 
King U., rerun t», Oui ,«)MLnu entre l'empereur et 

Henri.

>■ "V
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MULLSUR ORIGINAL DISPONIBLE
i

LE CAJSTjUDA TABTE vs BLAKEJournal Quotidien du soir

LA V>LLEE DE L’OTTAWA Sous sa signature daue le C'anadIf.n M. 
Tarte commente comme suit la lettre de M.
BakeJournal Hebdomadaire à 16 pages

La lettre de M. Bl.ike est l’événe
ment du jour. L’irntor tance n’en 
••st amoindrie que par le retard ap 
porté à «a publication. L’hisloire 
ne pu donnera pas M. Blake cette 
ftiblesse. Il croit que le programmt- 
de l’opposition peut conduire à de 
graves périls, et il s’est tu ! Le pre 
triier devoir d’un citoyen est d'ex 
primer son avis sur les atlaires de 
sou pays, quand un appel au peuple 
l’y convie. Les plus fermes admi
rateurs du talent de M. Blake—et je 
suis de ceux là—sont forcés d’ad
mettre qu’il a manqué, à une heure 
solennelle, de ce courage moral que 
seul inspire le sentiment d’une con
vie ion profonde.

Son manifeste ue conclut, du 
reste, à rien de pratique. Il ne nous 
indique aucun remède aux maux 
qu’il signale. H prétend uue la po
litique économique du cabinet con
servateur a provoqué le méconlen 
tement et la désagrégation, une ten
dance quasi-générale vers l’annex
ion aux Liais Unis. El, du môme 
< oup, il soutient que la réciprocité 
illimitée amènerait l’union politique 
du.Ganada avec la République.

Puis, il laisse deviner qu’une telle 
union pourrait bien nous écheoir 
en partage, mais qu’alors il vau

drait mieux faire nos conditions 
avant d’aiiéner notre liberté coin 
merciale.

Il est très permis de penser que 
M. Blake serait prêt à aller plus 
loin que MM Laurier, Cartwright 
et autres, et n’a pas d'objection à 
une union continentale de la race 
anglo-saxonne, ,sous le drapeau 
étoilé. * i Mi,!-

Enfin, il esl|hostile au système de 
protection^!ui existe depuis 1879, et 
il redoute la réciprocité illimitée, 
parce qu’elle nous jetterait, selon 
lui, dans le sein de la nation améri
caine, sans conditions et arrange
ments préalables.

Telle est, en résumé, sa peneée. 
L’écrit au[moyen duquel il l’a ren
due publique, pose la question d’une 

vrier# qui préparent des cartouches à poudre union politique avec les Etats-Unis, 
fumée. Il y a des odeur* de guerre Plus OU le pèse, plus 011 est forcé 

d’arriver à cette interprétation. Seu
lement, l’altitude de M Blake est 
entourée de images 11 semble 
croire que la’destinée nous entraîne 
v.rs la grande nation dont nous 
sommes les voisins. Mais il hésite 
e' demande à réfléchir.

Pour ma pari, je suis de son avis 
qu’avant de consentir à l'annexion 
ou à quoi que ce soit qui y conduise, 
il faudrait faire nos conditions.

L>mbarras est que M Blake voit 
la des moyens d’annexion et dans la 

politique fiscale du gouvernement 
. acLvd et, dans la politique fiscale (le 

l'opposition—politiques diamétrale
ment opposées—et que pour touf 
suggestion il conseille de faire d'a- 
ùur i nos conditions d’uniou.
- Ceux qui sont hostiles à l'annex
ion ne trouvent rien dans sa lettre 
qui soit de nature à leur indiquer 
les moyens d’échapper à ce qu’ils 
considèrent comme le plus grand 
des périls. S’ils appuient la politi
que de Sir John A. Macdonald, ils 
vont à l’annexion, d’après M. Blake. 
S’ils se rallient à la politique de M. 
Laurier, ils y vont encore.

Quelle est la politique de M, 
Blake ?

Car, ne l’oubliez pas, il proclame 
la nécessité du marché américain, 
en permanence, pour le peuple du 
Canada—permanence sans laquelle, 
dit il, le capital des Etats Unis ne se 
fixera pas ici et le capital canadien 
ne fera pas les risques que nécessi 
tenait l’abaissement des barrières de 
douanes.

Il »»t rumeur à Montréal que sir Hector | Quoiqu’il en soit des vues de M. 
offrira le siège .le Richelieu à M. Variasse, j Blake, il CSt évident que 11011S lie 
Défait dans Yamoska. u un autre côté M. pouvons rester stationnaires en 1 é
Morgan, avocat de Sorel cherche à faire re- lal n0us sommes. La question
connaître *en droit» ainsi que le maire des pêcheries, le bill Mackillley, les
Taillon, du même endroit. difficultés de la merde B.'hring,

imposent des négociations diploma
tiques piochaines. L’électorat des 
deux grandes provinces de la confé 
dération s’est clairement prononcé 
pour des réformes économiques,— 
dont le gouvernement a reconnu 
lui même l’urgence puisqu’il a dis
sous les chambres en demandant 
l’autorisation d’en faire.

. .Oscar McDoüsltHrrrteoi de I» rédaction

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
C TTAWA, OrTT.

M?$di 10 Mars 1881

ÉCHOS _DU JOUR
11 y a 1*,UU0 Frères des Kvolee Chrétien 

dans le monde.

Il parait que M. Goulu 
lieu, peré

Bcoth, le général de l'Armée «tu Salut, est 
dangereusement malade.

lidat à Riche-

ni eet, dit-on, élu par 70 
dans Chicoutimi ci Suguen iy.

I.e Nation ai. de Lowell, Mass , annonce 
ipi'ù partir du Iti mars, il paraîtra tous Its

Les vignerons frtmrai» annonçant une 
hausse de 12j francs par bouteille «le cham-
I

Si nous en croyons les bruits qui arrivent 
de toutes parts il y 
par douzaines.

a des contestations

e permanente pendantt* muge es;
#2 jours consécutifs dans le nord de l'Etat
de New York.

Tout ce que feu le cardinal Neu man pos
sédait ii sa mort se monte à 817.0(H) qu'il a 
données il son ordre, l’Oratoire.

!«e cardinal Manning doit, dit on, prési 
der le banquet des anti parnellistes à Lon
dres, le jour de la Saint Patrice.

Dans certaines égliaesprotestantes fashion
ables de New York la uuvte du dimanche 
produit de 6 à 10 mille piastres.

Samedi prochain l’hon. M. Mercier partira 
jxiiir l’F.nrope où il séjournera trois mois. 
L’hon. M. Khehyn l’accompagnera.

I m France a doublé le nombre des

Dans l’air.

Deux comtés dans la Cleorgie, ne renfer
me»! pas un seul avocat. L>e plus, le comté 
•le Charlton ne compte pas un seul médecin 
parmi «es habitants

M. Tarte dit que la session ne sera pas 
courte, comme on le prédit, mais, que cer
taines questions la prolongeront jusqu’aux 
derniers jours de juin.

lv»s nouveaux steamers delà ligne Ca
nard seront les plus gros du genre

ils jaugeront 14,000 tonne# et auront 
une vitesse de 21 nœuds It l'heure.

Le sénateur Hocher, surnommé le “ grand 
abandonne s 

fonctions aupres au comte pareequ'il croit 
que le monarchisme, en France, est- en train 
île disparaître

Savez vous combien de députés ont été 
élus en France depuis l'ouverture des Etat» 
Généraux en 1789 ?

Très exactement, douze mille deux cent 
quatre-vingt onze.

M. John Small, ex M. P., vient d’être 
nommé percepteur de» douane» A Toronto. 
Ce poste était vacant depuis au delà de deux 
ans, et lui avait été promis lors de lu mort 
de l’hon. M. Patton, le dernier occupant.

vizir «lu comte de Paris

Du Connue* or Canada 
" Nons'apprenons d une source que nous 

avons lieu de croire hiea certaine que Sir 
ndrew Stuart, ex-juge en chef de la Cour 
périeure, a emh.assé ces jour» derniers la 

foi catholique. ’
Si

Résultat de l’élection du comté île Pree- 
uott, Ont. : nombre total des votes pour

Routhier.
Johnson.
Bertrand
Les trois derniers candidat» perdent leurs 

dépôt*.

1295
598

Extrait «l'une lettre de M. l’abbé faegram 
à la Ssmaink RftLKilBVSS, de Québec :

n, l’excellent catho- 
ens, M. Xavier Mar

que je viens de quitter, me répétait 
parole d’un homme d’état actuel, qu’il 
vait très juste : " L’église de France 

e»t plus puissante sous la troisième républi
que que sous la monarchie. ’’

Le Mail compte vingt equal-righ- 
listes dans la nouvelle chambre. M. 
McCarthy va devenir formidable.

La législature d’Ontario s’est 
réunie aujourd’hui. Les députés 
Tait et Garrow ont proposé la ré
ponse au discours du Trône.

Les impérialistes ralliés à la Ré
publique française préparent un 
programme dans lequel ils annon- 

le la raison de leur 
pinion.

La législature du Minnesota a sta
tué que tout acteur ou actrice qui 
apparaîtra sur la scène en costume 
immodeste ou insuffisant sera con
damné à une amende variant de $5 
à $100 ou à un emprisonnement de 
cinq à trente jours.

Samedi dernier, un fait extraor- 
diuaire s’est passé au casino des 
jeux de Monte Carlo. Un Anglais, 
qui jouait au trente et-quaraute, a 
gagné le maximum <^uatorxe fois de 
suite, a empoché I7o,000 francs 
a fait sauter la banque.

Deux cent trente-quatre journaux 
allemands ayant pètitionué pour 
obtenir un abaissement de la taxe 
télégraphique pour les dépêches de 
la presse, l’empereur a écrit en 
marge de la pétition : “La taxe 
actuelle n’est pas trop élevée ; le 
nombre des dépêches inutiles pu
bliées pat les journaux le prouve 
surabondamment ”

I>» savant acailémicie 
li lue, l’ami de» Canadii

Sir A. P. Caron a été élu à Rimoueki par 
une majorité de 265. M. F. Desaulniere à 
St Maurice, majorité 172. M. Carignau à 
Champlain, majorité 72. Sir Hector Lange- 
vin à Trois-Rivières, majorité 202. M. 
Bergeron à Beauharnois, majorité 303. M. 
Mignault à Yamaska. majorité 505. M. 
Brown à Chateauguay, majorité 96. M. 
Gauthier à l’Assomption, majorité 77. Sir 
Hector Laugevin à Richelieu, majorité 308. 
Hou. Fr». Langelier à Québec Centre, majo
rité 66. M. McCreevy à Québec Ouest, 
majorité63. M. Frémont, dans le comté de 
Québec, majorité 319. M. Guay à Lévis, 
majorité 274. _

M. Hoilgin» est élu dau» Carletou par S 
voix. C'eet un équal-rightiate. Dans Queen 
M. Baird, conservateur, est battu par 25. 
A Char'evoix ta majorité de M. Cimoa, 
conservateur, est de 230 
appert maintenant que l’élu est M. Leduc, 
libéral. Dans brome M. Dyer l’emporte par 
le vote de l’officier rapporteur. 11 va vrai
semblablement résigné pour faire place à 
l’hon. M. Uolby. L’hon M. Foster eet arri
vé la nuit dernière et l’hon. M. Coatigan 
est attendu ce soir. On attend également ce 
soir Sir Charles Tapper, Sir John Thomp- 

et l’hon. M Tupper. L’hon. M. Carling 
eet arrivé. Sir John a reçu des cablegrammee 
de félicitations de ta princesse Louise, du 
marquis d« I«orn«* «r 4t Iwd Salisbury.

cerout au peupl 
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CORRESPONDANCE AVIS SPECIAL.ON TROUVE LE RESTE 
Le détective Montgomery a découvert le 

reste des marchandises volées cher. Fournier 
S frètes, c’est à-dire cinq douzaine* de 
mouchoirs de soie, des bijoux et dee confec 
lions. Le tout a été trouvé dans la cave 
d’une maison près du square Anglesea, 
habitée par la famille Lytic.

PETITE GAZETTE
A T .T .TT117. CŒHHE3Z Aux’Conetructeure et Entrep 

la Cite d’Ottawa.
Nous les Charpentiers «t Mrm’isikrs

DK^’US'ON No. 648 de la " United Brother

mérique,

reneurs de
AN DEMANDE une servaute pour faire 
Ul’ouvrsge général de la maison. Roue 
gages seront payés, e’adn saer au No 90 rue 
Wellington à Ô heures À. M. ou 4| heures 
P. M.

M. i.e Directeur,
RAINEAUX VALANT $1.00 pour ..'0 I

1 tH» do .73 |
1.00 do .79 j
1.50 do 1.00
•2.25 do 1.50
3.25 do 2.31

Si vous êtes conservateur, ou encore von 
servateur indépendant comme vou 
le proclamer, comment se Lit il < 

ez refusé d’aller parler a 
DUtlneon1

do is aimez à 
que vous 

* Clarence Creek 
Un m’apprend 

et je ne sais trop pour quelle raison que 
vot.-e présence dans le Comté de Russell 
aurait assuré l’élection du candidat conser
vateur. Il paraîtrait même i|u’une députa
tion de conservateurs de Clareuce Creek est 
venue vous supplier d’aller parler à cet en
droit et vous a dit que les électeurs de ce 
canton étaient prêts à »oue suivre si vous 
vous étiee prononcé en faveur J* M. Die-

Votre refus a été catégorique, me dit ou. 
Vous avez refusé nettement de prendre part 
à l’élection. Sachant que vous pouviez faire 
élire un conservateur ; Vêtes vous pas res
ponsable de la perte du comté de Russell, 
auprès dee chefs di> parti conservateur.

Cesses donc de vous appeler conservateur, 
même conservateur indépendant. Vous êtes 
ni plue ni moins qu’un rouge île la plus belle

do Charpentiers et Menuisier» d’À-

uona par la présente avis que le ou 
après le 1er M ni 1891, Neuf Heures oonti- 
tueront une journée de travail avec uneaug 
mentation de psde par heure équivalant au I 
précédent prix dee gages par jour.

Signé, SAM CHERRY, Président
fj. TAYLOR, Sec.-Fin.

Le Comité j THUS. ASHK. Très.
I J. B. KKRR, Syndic

dode

PIGEON, PIGEON &Gie.do
do

do niTVATlON DEMANDEE__ Une HT»,.
Une ayant une longue expérience lane le 
commerce de nouveauté» et de hard' s 

dé ire

veur de M. LA ST.THOMAS
St 1 humas d'Aquin rat le patron de tous 

u de des sciences theolugiquee et 
es attire. Sa fêle n'a donc pu 
rcu à l’Université d’Ottawa on, 

auditoire distingué- - 
et un brillant 
bornas a été

du
faitesqo pour bébé do ceux que l’ét 

philosophiqu 
passer inaperi 
hier soir, devant 
notre archev* jue 
Somme de St T 
M. Joe Uclerc.

Une controverse eu langue latine suivit 
votre MM. Gioulx, Folcy et Brunet. Les 
élèves en philosophie firent les frais de la 
seconde partie de cette séance d'un ordre 
très Slevé et d’une nature privée.

est en ce moment sane emploi et 
situation soit dans Ottawa ou aillente. 

! dresser à P. V. Bureau do Canada.
SV

QUI LES AURA ? exalte par TERRE A VENDRE. 60 acre, de terre de 
I lot numéro 20, aboutant à la rivière 

Ottawa dans le township Olouoeeter, 
onstltuant le front de l'anolenne ferre» * 

Shea, à trois milles d’Ottawa, sur le ohemio 
de Montréal.

Il y a sur le lot une très bonne maison en 
bols très bien située et faisant face à la tête 

Island.
C’est une des meilleures terre» 

e comté. Termes de paiement faciles. S’adree* 
I ser À ROBERT CUMMINGS, Cummlngi 
7 j Bridge, Ont.

POUR LE

!. G. Laverduro de Kett'eA STE ANNE
La fétr de St Joseph a été chômée a> 

une pompe vraiment remarquable à S te. 
Anne celte année. Grâce au zèle et à l’im
mense dévouement du pasteur bien aimé de 
cette paroisse. les gens du Ste Anne sont 
souvent témoins de cérémonies bien impo 
sautes. La messe a été chantée par un 
enfant de la paroisse, récemment promu au 
sacerdoce, le Rèv. M. Gascon, vicaire de 
Ste Brigide. M. Gascon a laissé les meil
leurs souvenirs parmi les citoyens de Ste. 
Anne au milieu desquels il a {tasse 1-e pre
mières années de son enfance. U a grandi 

b les yeux de eetle brave population qui 
refait Dieu, dimanche, des faveurs 
dées au jeune lévite. M. Gasco 

accompagné du Rév. 1’. Gauvreau, O. 
comme diacre et de M l’abbé M y ru ml 
comme sous-diacre.

Le Rvd V. Langevin, O. M. I., avait bien 
voulu, le matin même, se charger du ser
mon de circonstance. 1a tache n’était pas 
difficile pour un prédicateur de a trempe du 
Père Langevin. Sous la direction du Rvd 
frère Philippe, le choeur des Amis du Sacré- 
Cœur, a rendu d’une manière tout à fait 
artistique une messe apprise pour lacircone 

Les soli surtout ont été fort remur- 
M. F. A. Paquet était à l’orguv. Un 

arquait au chœur le Rvd Père MeGuckin 
supérieur de l’Université, le Rvd M. Mc
Carthy, curé de S.c Brigitte et plusieurs 
ecclésiastiques du séminaire. 1a soir il y 
eu bénédiction du St Sacrement et M. Gas- 

était accompagné d'un diacre et d’un 
sous diacre ordonnés le matin même, le Rvd 
M. Arnold et le Rvd M. Forget.

(Cossmuniqi 8.)

& CIE-
AN DEMANDE—Un bon agent royageu 

; U pour le commerce de ville. Impie 
I conetant. Avantages particulier* 1 ceux qu 
commenceront maintenant. Articles api 
olauz. N - tardez pua. Le salaire oornp 
lu premier Jour. BROWN B BOB., .

• serymen, Toronto, Ont.

Un FRANC CONSERVA TEC K,

IMPORTATEURI & 75 RUE WILLIAM.. Ottawa, 9 Mare 1891.
Noue donnons asile à la lettre de franc 

con ervaletr quoiqu’il ne nous ait pas donné 
nom. Ça nous semble être un véritable 

zélé qui. il n’y a pas de doute, doit émarger 
au budget de l’état pour un joli montant.

Nous avons, il est vrai, refusé de 
per à l’élection de M. Dicki

Noue avons refusé de monter sur les hus
tings, non seulement à Russe I mais dans 
plusieurs autres comtés, pour la raison que 
nous n'avions pas de temps disponible.

Eussions-nous pu le faire, nous n'aurions 
pas appuyé la candidature adverse à celle de 
M. Edwards d ns Russell. Au mois de juin 
dernier nous avons porté la uarole dans 
plusieurs endroits du comté de Russell, en 
faveur de M. Alexandre Rr billard. Nous 
combattions pour le maintien de la langue 
française et des écoles séparées. Un des plus 
vaillante champions de notre cause dans 

était M. Edwards lui même, et 
ns de M. Dickinson étaient alors 

acharnés.

DE—

HOTEL SAINT LOUISPORTELANCE. "m“i. lussesm I 43-45 Kut YORK, OTTAWA.

. Cet Hôtel situé au contre de la cité, a été 
J repeint et amenage tout en neuf.

Keel.
:

Jn des plus grands embsrras pour les mé- 
;ères en frais d’obtenir quelque chose d i 
! ou de valeur extra dans leurs achat4 
rticles de consommation, c’est le préjugi 
permettez pas à votre préjugé de voue 
jêoher d’acheter une livre de notre cél«‘ - 

de 50 cts. la livre égal en qualité à 
npnrte quel thé vendu ailleurs pour c» 
t, et puis vous avez votre choix sur d< i 
laines de présents agréables et utile! 
és à votre examen. Venez voir chez

ISRAËL MOREAU,
La Vente commencera Lundi. ( Du Montreal Home, r.-léor

thé
{.Uneh ihtest.)

PROPRIETAIRE.
.4 mûri f-ai nés,cette lutte 

les partisans de 
nos adversaires PRIX DES MARCHESn’avons pas cru, en homme de cœu 
faire la lutte à un candidat qui r 
montré tant de sympathies.

C’est là toute notre politique, n'en dé 
plaies à franc conservateur. O. MoD.

ir, devoir 
noue avait

-»

Pigeon, Pigeon & Cie. Anglaise OTTAWA
«0

I ,«‘h prix des marchés sont ohtenee 
'u p ir notre rédacteur cam mer» 
le MARCHE 11 Y.COURRIER DU JOURr tvec moi u

Non lecteur» trouveront une foule deEcossaisesCour de Police

(Présidence de M. O’Gara)
Frank Fréderick, accusé 

obez M. Bair.brick, plaide 
condamné à 3 mois de 

Dan RI*
sans licence, est renvoyé faute de pre 

T. Hagon, pour tapage, renvoyé

enna, pour insulte a un de ses 
compagnons de travail, remis à demain. 

Hermisdas Ritchie sera jugé demain pour 
donner la subsistance à sa famille.

Ce dont on a longtemps senti le besoin 
c’est un lit qui puisse ployer et revenir en
suite a sa position première. La Oold Me- 

Spring Bed company en produit de tels; 
un lit qui devrait se trouver dans chaque 
maison, -lue l’on pa-it se procurer à 1m>i» 
marché de chaque marchand de meubles de 
la ville. 11 y en a déjà des milliers en usage 
et partout on en parle en termes très avau»

rsuflcigu- meiiLs exacts vn suivant notre 
rapport dos marchés que nous faisons 
dan» lo but de donner les meilleurs ren

MORT A L’ETRANGER 
Le frère de l’échevin Roger est 

dans le Montana.TROUD BROS. 49 & 51 Rue Rideau. mort hier
d'un vol île sel 

coupahlfi et est 
orcés. ----- Coir des rue»------ •vigne men's.CONSEIL 8UDICIAIR1

ce, accusé de vraieRUES RIDEAU ET SPARKS. d? HMBBOnS 
Uà de

MARCHE DE DETAIL
Foin

M. Ch. 
nommé conee 
même endroit.

Leroux, de Vaudreuil, a été 
îil judiciaire de M. A. Latour du

T '

’HE PRESS 9 et s 9 cts
<J 00 à 10,0ft 
H 00 à 0,00 

1000 à 10,00

T'MoKDEFICHES DU SOIR A LA BASILIQUE Foin No. 1 la tonne, 
o No 2 la 
Foin pressé la tonne.

DEBENTURES
Vendredi prochain, le comité dee finances 

du conseil de Hull se réunira vendredi pour 
étudier l’opportunité d’émettre des dében - 
tures pour le paiement de 918,000 de dettes 
courantes.

10

Peintures tonne.( Service Spécial )(NEW-YORK)
POUR 1891. OTTAWAAMEBIQTTE CON1ÉRENCES DU CARÊME PAR 

L’ABB. DEGUIRK, 1). U. VkaüiI
otidien. Dimanche. Hebdomadaire. INONDATIONSPréparées. l’caux vertes No. 1....... 5 00 à 5 00

“ No. a........ o oo à a oo
“ No. 2............. 0 00 à 4 00

0 09 à 0 10

BRILLAMMENT REPRÉSENTÉ 
Le Gleaner, journal publié en Jamaïque, 

dit qu’Ottawa est très brillamment repré 
■enté à l’exposition de ce pave. La Ferme 
Expérimentale a des exhibits sans rivaux ;

de départements

g es, i cent. io pages, 4 cts. 8 a 10 pages, 2 cents 4ème cour. — le» merveilles' b* la tran 
SUBSTANTIATION *

St Le dis, Mise, 10 mars.—Plusieurs 
districts sont inondée. Plusieurs lignes de 
chemins de fer ont suspendu lee opérations. 
En quel nés endroits on compte déjà 
plusieurs pertes de vie.

Qu’elle est grande l’efficacité de la parc e 
de Dieu 1 A l’origine, elle a créé le monde 
des corps et le monde des esprits. De sa 
voix toute-puissante, le Verbe-Incarné 
commande aux flots, et les flots omissent, il 
chasse les démons, rend Ia vue aux aveugles, 
fait entendre les sourds, ressuesite lee morte. 
Mais il est des paroles qui produisent de 
pins grande* merveille» : ce sont celles de sa 
consécration ; ceci 
mon eang.

Prononcé»
cénacle par le Sauveur • 
tombent dee lèvres dn 
qu’il offre l’augue 
quels prodiges étonnants n’opèrent elles pas? 
Elles remuent la nature jusque dans ses 
fondements. Que dis je ? Elles atteignent 
l’F.ternel lui même, en lui donnant une ex
istence nouvelle toute différente de celle 
qu'il possède dans la céleste Jérusalem. A 
ces mots le ciel s’ouvre, Jésus descend sur 
l’autel, Jésus Dieu st Homme, le roi immor
tel des siècles qui règne dans la snlendeur 
de la gloire à la droite de son Père.

“ Dai s ce sacrement dit St Thomas, Dieu 
a renfermé tant et de si grandes merveilles 
qu’il semble avoir voulu en faire 
et le miroir de toutes celles qu’il a opérées 
depuis l’origine des Choses/’ Noue ne 
pouvons indiquer que les principales.

1ère Mervei le deux substances disparais
sent : celle do pain et celle du vin. Il n’en 
reste rien : ni matière première, ni être 
substantiel. T’est là an fait unique, corn 
plètement inouï sous le ciel, en dehors de 
l’Eucharistie,

2ème Merveille ; à la place de ces deux 
substances, en vertu des paroles consécra 
trices, sont substituée le corps et le sang 
adorables du Sauveur, inséparablement unis 
à son âme et à sa divinité depuis le jour de 
sa résurrection glorieuse.

3ème Merveille : les espèces ou apparen
ces du pain et du viu demeurent dans leur 
intégrité après sa disparition complète des 
substances qu’ils recouvraient. Eli

nergique Organe Républicain de 
Métropole.

JOURNAL POUR LES MASSES.
Suif fondu a livre...,Expérimen

nos timbres et nos blancs de départe 
rester comme des modèles, et la 

part de nos marchands et manufactn 
qui exposent sont certains de remporter 
premiers prix.

ACCIDENT» DE C HANTIERS

Peintures préparées,-POUIL-

Toute Espece d’Ouvrage.
Prix au‘si bas qne ceux de tout autre fa

bricant en Canada (qualité mise en ligne de 
de compte. )

«•CORRESPONDANCE SOLLICITÉE,

|,VlANl)E8|

Bœuf par 100 livres
Mouton........................
Veau ...........................
Porc pnr 100 livres 
Saindoux ....................

pl»DISPARU
Winnipeg, 10 mars- Le constable Herron 

de K«pp,
Fondé ut 1er. Décembre 1887. ....... 4 f)0 à 6 00

........ 0 07 à 0 09

........ 0 07 4 0 08
6 00 à 7 00 

......... 0 10 4 0 11

de 1» police à cheval, est 
Alberta, depuis une se 
à Ste Marie. Il n’est

7 DECES
■n cette viMe, le 9 Mars, à l'Age de 34 

et 1 mois, Eléonard Montreuil, épouse de 
M. Charles Gravclle.

Les funérailles e liront lieu jeudi mati 
7j hre. précises. Le convoi funèbre quitt 
la 1I1 meure de son époux, 517 
trice,pour se rendre à l’église Ste Aime et de 
là au cimetière.

Parei.ts et amie sont priés d’y assister 
ns autéi* invitation.
Lee journaux de Québec sont priés de re-

culation de plus de 100,000 n
PAR JOUR.

On suppose qu'il a été gelé à m 
chiens sont revenus presque gelés.

Peinture,est mon corps... .ceci est

première fois, et au 
dn monde ces paroles 

prêtre chaque fois 
ifice de l'autel. Et

Trois ci 
tiers sont I 

Léandie

toy eus de Hull arrivée des chan- 
trèe souffrante.

fait amputer un
nta.

Plouffe s'est
pied à la suite d’engelures.

Camille Boileau a la jam 
et on craint les conséquences.

Joe Perreault a dn se faire amputer les 
orteils dn pied gauche, affreusement gelé il 

elques jours.

n hUN HOTEL DE VILLE DE 14,006,000 
Philadelphie, Penn., 10 

mission de Construction vii 
que jusqu’à cette date, les travau 
truction du nouvel hôtel de ville 
914,000,000, Malgré cela la bâtisse 
d’être terminée. A peine ui 
cents bureaux, que . l'édifice 
eont-ile terminée.

‘si p"1 mars—La Corn
ent de déclarer 

x de cous
ent coûté 

est loin

•e N. Y. Press n’est l’organe c 
J on ; ne tire aucune ficelle et n’a 
geance à assouvir.
plus Remarquable Succès Journalistiqu 

de New-York.

PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL
i€8 nouvelles banales, les sen 
res et la blague n’ont pas d’a

.e Press a la plus huilante page 
Tout y est vivide.

* Sunday Press est un m 
de vingt pages touchant à 
jour de quelque intérêt.
,e Press hebdomadaire contient tontes 
maVères les plus imoortantee parues dans 
deux éditions quotidiennes et dn d

’our ceux qui ne peuvent re 
Quotidienne, 1 edition H 
emplace admirablement.

d’aucuna 
i aucune»

Rue Produits vn la Frbmibe droite écrasée Tapisseries,Wm. Howe. Beurre frais, pain.............. 0 20 à 0 2$
Beurre frais, orfiincrics.... 0 18 4 0 20 
Beurre en tinette.

y aqu

CONCERT AU PROFIT DÉS PAUVRES 
La salle de l’hotel de ville de Hull ayant 

été gracieusement accordée pour la circons
tance, l’Union Musicale donnera très pro
chainement un grand concert. Cette 
décision prise par le nouveau corps de 

lui fait honneur en prouvant que 
ces messieurs savent en temps voulu, 
joindre l'utile à l’agréable. Nul doute donc 

ce concert sera de* pins patronieé.

un tiers
doit contenir, ...... 0 16 4 0 U

Oeufs frais, la doux.......... () 26 4 U 30
Fromage,

Vitres,
salions rul 

asile dans le

éditori •

agnifique jour- 
tous les sujets

0 9 4 0 1LES EFFETS DR LA BOISSON 
Batesvili.k, Ind. 10 mare—Hier, John 

Dérocher, hôtelier bien connu qui était ivre, 
j lieux de sa femme, a tiré un coup de 
revolver sur elle, la blessant mortellement.
Il a ensuite déchargé son revolver sur sa 
petite fille âgée de trois ans et sur la 
servante, Mary Jones, les tuant toutes deux.
Il s’est ensuite coupé la gorge et est tombé > 
yrt aux pieds de sa femme.

1 forC£s\
■ AN ÉMU- CHLOROSE £
W LE FER ■I BRAVAIS 1

BipSrlmwil# par in plut grand,
du uioiide. |ia«a* linmédlsttmiml d u* 
l'B finolnle - me occasionner de troul: i». 

^4ll revolore et reconstitue le laug et lui 
^■doun* la ligueur n#i*,,alri. Æ^U
■ »» XVS*' an /Mil n Cnnlr* '«<-•

Ixig«rlaxlgastura R BR VAIS iruni i r- 71

GRAINS
Du Canada 

Blé Manitoba^No.'l.
“ “ No* 2........

Mastic,u'r musijue .. 0 96 4 0 9«
... 0 93 4 0 95 

Blé du nord No. 1 frosted 0 00 à 0 00 
Pois, par mi not.

J Avoine,“ “ .

j Seigle, “ “ .
I Orge. “ “ .

Le Canada Toujours! COMITÉ DU FEU ET DE D'ECLAIRAGE
Tous les membres de ce comité ont assisté 

hier à la séance de ce comté. Il a été décid 
de recommander l'achat d’une voiture des 
née aux boyaux de trois pouces et demie et 
aussi le renouvellement J es roues de la 
voiture du chef.

Il a été aussi résolu de faire examiner la 
tour de la nouvelle station centrale par un 
homme compétent, car on la croit mal cons

.............  0 «8 4 0 70

.............. 0 42 4 0 43

.............. (I 60 4 0 7S

..............  0 40 4 0 61

Pinceaux
400 COUPS DE FOUET 
’ILLE, 10 mars- -Cinq cents coups 
o.- le dos d un nègre nommé Wilban 

compromis qu’il a dû faire avec 
gens qui voulaient le lyncher. Voici à 

quel propos. Mlle Duckworth, an moment 
de se coucher, avait trouvé ce gros nègre 
caché sons son lit. A sa vue, elle avait ponssé 
un cri terrible. Wilban se voyant découvert 
s’était élancé dans la rue avec l’agilité d’on 
cerf ; mais il avait été rejoint et arrêté. Il 
avoua que son but était de lier la fille, une 
fois qu’elle serait endormie et de l'outrager 
ensuite. Après avoir reçu les 500 
fouet, le nègre a été emprisonné.

ecevoir Véditi
kboomadaib» 'ti

de fouet eu 
tel a été le 
des Huile,Victoire de l’Atlantique au Pacifique. 

Les Rouges sont battus et le Canada 
libre

Du traitre Wiman et du Yankee.
Nous comme cerons avec le monde et 

l’Angleterre.
Ombres d’Edward Blake ex chef.
Qui avez encourage la blague Wiman, 
Rouges toujours, ayez honte,
De votre dernire sottise.

Grainh kt Parinih
)mme Journal Annonce
; I’kksh n'est pas surpassé à New-York. Patente.................

Américaine..........
Straight roller...............
Extra..............
Superfine.............................  3 46 4 3 60
Forte de boulangerie........ 4 76 4 4 90

... 4 66 4 4 90
En Ha cm on la Villa

Par 196 tbs...............
Farine d'avoine......
Farine d’avoine granulée. 4 60 4 4 70

Volailles it vibiebh

6 00 4 6 16
...........  6 90 4 6 OO

4 70 4 4 8EtcSIR HEC’iOR EN VILLE 
Sir Hector Laneevin est arrivé à midi par 

le chemin de fer rsnada Atlantic. Un grand 
nombre Je citoyens influents d’Ottawa se 
sont rendus à la gare dn chemin de fer pour 
souhaiter la bienvenue à l’hon. ministre des 
travaux publics. De la gare la procession de 
voitures a escorté Sir Hector jusqu'à sa ré 
sidence rue Metcalfe, où après toussé trois 

en l’honneur de l’hon. Ministre dea 
ublics, la foule s’est dispersée.

THE PRESS Do
UNIMENT GÉNEAU 2

........... 4 40 à 4 M
Irlée de tous. Le meilt 

cher des journaux pu 
en Amérique

S-’’ ‘à.
comme suspendues au-dessus du néant par 
le bras de l'Éternel. Et ce qni est le pins 
propre à exciter notre admiration, c'est qne 
les saintes espèces reçoivent et produisent 
les mêmes impressions que si leurs eu be tan 
ces existaient. Elles conservent même les 
qualités nutritives du pain et du vin.

éème Merveille : le corps du 
contenu dans l’hoetie consacrée. Il y est 
aussi grand et aussi complet qne sur la 
croix, aussi parfait qu’à sa résurrection. 
“ C’est là, s’ecrie St Thomas, un prodige 
étonnant ; car tout corps devint occuper un 

proportionné à son étendue, c’est une 
merveille que le corps complet du File de 
Dieu soit contenue, dans le peiit espace 
occupé par les dimensions de l'hoetie."

Sème et 6ème Merveille : notre Seigneur 
est présent tout entier sous chaque partie de 
l’hoetie ainsi que dans un nombre incalcula
ble de lieux à sa fois. " Le corpe du Sau
veur, dit l’Ange de 1 Koole, est da«« l’Eu
charistie, comme sa substance est eons lee 
dimensions et non pas selon le mode de 

tendue d’un corpe. Or toute la nature 
chaque partie des

n pain estîa 
e partie de

d 3B AJVS DK 8 UC CK8

m
otidien et Dimanche, un an -

ition du Dimanche, un an - - 
bdomadalre, un an - - - -

Topique
remplaçant le 
Feu sans ’~u- 
leur ni chûto du 
poil. — Cuérlsou 
rapide et sûre 
(les Boite 
Foulure», 

Ecarts, Molettes. Vesslgons Engorge
ments des Jambes. Suros, Eparvins, etc.
Phi*GÉNEAü, 875,me SMfonoré.Pari»

ARTIOLBIS “ américaine....Nouvelles ae Montreal
Montréal,

Paris le mort de Mme Bossage, 
l’hon. M. Masson.

—La police a arrêté un nommé Anderson 
accusé d’avoir prie part au vol de 9576 dans 
le coffre fort do l’hôtel de Soucy à Québec.

—La nomination pour l'élection du comté 
de Huntingdon aura lien le 16 dn courant, 
et la votation le 23. M. Scriver, l’ancien 
député, est le candidat libéral et M. D. 
McCormick, avocat de Montréal, eet le 
candidat conservateur.

10 mars— On annonce4> dd*.Qu’il parle le Grit célébré,
L architecte de la Reciprccite.
Est ce Wiman le grand Yankee,
Ou Cartwr ght qui veut nous abai 
C’est peut etre Goldwin le classique 
Ou encore Faner le Pamphlétaire, 

Parlez maintenant E. B. 
Epargnez aux Tories la speculation, 
Et a moi la critique des Rouges.

otidien seulement,
.... 4 76 4 4 99 
... 4 40 4 4 60Christ est De Peintre en GeneralA L’HOTEL DÊ VILLE

l’aqueduc a préparé le plan 
dee endroits qni seront 

Ce plan sera soumis

Le comité de 
topographique 
arrosées durant l’été, 
an conseil lundi. 

L’échevin

lemandez la circulaire du Press. 
luméroe specimens gratis. Agents de 
idée partout. Commissions généreuses 
iddreesez,

lien OCKKM* »~€XT<7 --------- Oies, la pièce...........
Poules, la pièce.......

[Ganaid, le couple................. 0 68 4 0 76

... 3 00 4# 3 
.. 1 60 4 3 00 
.. 0 60 4 0 76 
. 0 70 4 0 80 
.. 0 00 4 0 00 
.. 0 40 4 0 50 

06 09 
.... 0 26 4 0 30 
.... 0 16 4 0 6 
.... 0 20 4 0 26

..... 0 60 4 0 76 
.... 0 40 4 0 69

O’Leary, président du comité 
des marchés et les échevim Durocher et 
Laverdure ont visité le marché By afin 
d’étudier l'agrandissement projeté 1 
terrain occupé par M. J. Crawford.

~ tagee de la nouv 
décidé. On

C. LEVEQUETHE PRESS,
Pottkr Building, 38 Park Row, —Joseph Ponpart, serre-frein sur le 

Grand Tronc, s'est fait écraser lee deux 
jambes à la Pointe St Charles.

Nourrah ! Canadiens soyez solides, 
D’un ocean a l’autre ocean 
Pas de place pour les traitres,
John est la, ainsi que la victoire.

(ENCANTEUR) 

SALLE JD’JEQJSrO-A-Isr
New-York. Pigeons, la doux........

Dinde» par couples... 
Poulets par couples... 
Canards noire..............

Le
elle bâtisse n’est 
en occupera ce

nombre d’é 
pas encore—On fait une ovation à Sir Hector hier Marche By.idle des Beam Arts

OJUÂJ^Ô

soir.

Nouvelles de Quebec
Québec, 10 mars—M. le Dr Vallée 

miné à l’Université Laval la série de e 
férences sur l'hypnotisme. Mgr Paquet a 
présenté au distingué professéur les félicita
tions de l’Université et du public, et lui a 
offert un splendide bonqnel des jardins du 
colonel Rhodes.

—Noe concitoyens irlandais ont décidé 
de ne pas faire de procession le jour de i» 
Saint Patrice. Il j aura démonstration reli
gieuse et concerte patriotiques.

—Ul grand nombre de faux billets d’une 
piastre et de deux piastres circulent 
ville. La contrefaçon est grossière.

—M. L. G. Desjardins est revenu de 
l’Ielet.’flee émis dn comté et de Lévis lui 
ont fait un* chaleureuse oratioà.

—Le Naturaliste Canadien i 
paraître après dh existence de 22

DINER ANNUEL
Tel qu’annoncé le Club de Trot de Hall a 

eu son banquet hier soir à l’hôtel Rouleau. 
Malgré le mauvais temps 40 convives se sont 
assis à une table richement ornée et appro
visionnée. A neuf heures les coups de four 
ohetie ont commencé leur œuvre. Nous 
avons remarqué au nombre de» convives le 
président Wright, M. Ed. Chevrier, secré
taire, MM. Cook, M. D.„ E. Landry, N 
Valin, W. B. Renaud, E. Chevrier, J. 
McPyke, O. Moreau, J. Bowlin, J. Duro
cher, Burns, T. Kelly, A, Richard, J. 
Grondin, 1. Moreau, J. Landreville, J. 
Lemieux et plusieurs autres 

Une fois le menu épuisé, de courts et trèe 
spirituels discours furent prononcés par le 
président et le secrétaire qui firent allusion 
aux succès trèe remarquables de la dernière 
saison de course. Ils espèrent encore plus 
l’hiver prochain et les applaodàmements qui 
ont accueilli leurs espérances noua assurent 
que les grandes courses dn Canada auront 
lien dans nos parages en février prochain.

Lee eoovives passèrent ensuite dans le sa
lon où un programme musical improvisé et 
très brillant fut exécuté par des amateurs 
bien connue, notamment MM Walter Wall, 
Durocher, 8t Amour et J. McPyke.

Le tout se termina par une santé nortée à
RETRAITES l'Uk M. RMle.n. «ta.

Plu. de 1600 jeune. nient U n. * R~l~u s fait 
truite précitée à 1» tweili^ue |Mr le T. R. M. Priée.
Ronthier. ' Durant la derniers saison le oinb a en-

A Hall celle que prêche le R. P. Bernois I «deeé an profit dépassant 9300 et fourni 
t suivi* par près dé 700 hommes. I Moateon es meilleures jouiesanœ» sportives

^ | qu'on ait ease dans se district.

Woodcock est toujours connu 
Pour de belles Marchandises, 
Pour ses Chapeaux nouveaux, 
Les plus jolis dans Ottawa.

Ut Béoawrinos, la doux.
Perdrix, la paire......
Betterave», le panier.............
Carottes, panier....
Panais, le paquet..
PereiI, le panier..,.
Radis, le paquet.................  0 00 4 0 0
Cioohrée, la dou-t............. .. 0 4U à 0 65

0 00 4 0 0# 
Harioote vert» le panier... 0 00 4 0 00
Pois verts............................. 0 00 4 0 69
Choufleur», la pièce»........ 0 04 4 0 06
Céleri, la douz....
Ail, la tresse........
Tomate», le paniei . .... 0 30 4 0 36 
Meaviere, la doaz.
Poalee de Prairies................... ... 4 „
Lièvre», la paire.n*
Choux, la douzaine

1 Rue Bank, Coin de la 
lue Wellinerton, Ottawa.

i-dessus du College de lasiqoe-
verte du 1er Novembre au 1er Mai m
)ans le Département qui comprend le 
s in d’après la bosse, d’après le modèle 
aot, la peinture et l’aquarelle, lee con- 
jutions sont de 96.00 par mois, pour le 

cé, et de 92.60 pour le cours

u be tance est
neione où elle eet-oontenue. 

exemple, sous chaque partie d’ui 
nature du pain et ecus chaque par 
l’air, la nature de l'air ”

Mais le n
en ce que Jésus Christ eet tout 
chaque espèce, sous chaque partie de l’espè
ce ; qu’il est de ia sorte présent à la fou

dime
»

miracle de l’Eucharistie consiste 
entier sous 
e de V318 Boe Wellington. gfamptàms

of nuiwÿ,

êÔMteaàei,

< a-s-dans to .te» lee hoetiee consacrées en t 
lieux du monde. O prodige se continue, ee 
renouvelle de siècle en siècle, tous les jours, 
à chaque heure du jour et ee perpétuera ain
si jusqu’à U fin des tempe. Alors lee ombres 
eucharistiques de cette terre feront place à 
sa pleine lumière du ciel, l’onioo myeti |ue 
de Jésus et de ses disciples sera remplacée 
par l’union glorieuse, union inaltéraDle, in
dissoluble, éternellement bienheureuse. 
C’est cette béatification merveilleuse des

£SI 5h Asperge»
«

9 *
Dentaire.
)&ns celui du dessin industriel, d’arohi. 
tare, de machine, etc., surtout utile aux 
orateurs et aux ouvriers en général, $1.0 

mois. Couture artistique, $1.60 par

î?<s
£ SI 4 .. 0 30 4 0 40 

.. 0 12 4 0 16

cuAjtmÿjustes en Notre Seigneur que lee merveilles 
eucharistique annoncent et préparent dans 
cet exIL Si la nuit de l’épreuve et de 
laisse entrevoir de pareils prodiges du divin 
amour, que sera-ce du grand jonr du triom
phe, qne sera ce dee gloires immuables de la 
céleste patrie ?

Z.D FERis. CONSEIL DE VILLE DE HULL 
Il y a eu séance de ce conseil hier soir. 

Assistaient: le maire, et lee échevius C. 
Wright, J. Wright, St Jean, Champagne 
et Damais.

On accorde à l’Union Musicale l’uenge de 
la salle du conseil pour un 

On dédie de renouveler on billet qui 
devient dû à la Banque d’Ottawa. Montant 
96000.

Une lettre reçue du gouvernement de 
Québec contenant lee plana de la nouvelle 
cour et prison est renvoyée à la pr 

landi, pour plue ample exam

BRAVAIS 0 00 4 0 0’adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
rétaire, à la Chambre des Communes, ou. 
les lieux, aux Profi

l'exil

0 36 4 0 40 
0 66 4 0 7

«zpértiasetè perle*oiesgrswIiWderise j 
de Moedr. peste ImmMIatMiwnl dans \ 
lltoeonle sas* octasiuontr df troeMez. 
— Il mtAott et ref.etlilee le sane «t 
M donne la ngsesr aftettaire. Il as 
noirdt jamais les dénis
fi» dodor Imitiiiom et Conl'tftpoet. "
Idftriatigiaur*». 0e*r*'l,HKle<*«lMfi> 

bétail : loorm lsia .«.asacs*.
1 : *0 •* «Z. Iss St-Lasare jPeris

ANDRY & THOMPSON, .Al
OignoQB, le baril............... 2 00 à 2 60

0 26 i 0 30 
0 ____0 4*

riétairei dExpress et Charretiers Générant

Navet», la.poohe.»...,
une réponee très appro-AMENAGENT JiluSSs ET

oitures de plaisir couvertes et ouvertes.
Résidence : 307 rve Rideau, 

umaedee reçues aux No 167 rue Sparks
Légumes

Pommes de terre, le eee,, 0 10 à IS

>-V

> mullhjr original disponible

El



M. G. GORMAN,
(Successeur de L. A. Oi

Avocat, Solliciteur, Ne
—BUREAU—

Coiq des Ffues Rideau et Sus
«■Argent a Prêter.

Walkep, McLean &
AVOCATS

Avoues, Solliciteurs, Agent 
paires, Notaires, E

No. 34J rue Elgin,
(KM FACE DU RÜS8KL 

W H Walk RR D. L. McLkan, C

Bradley * $
AT ocATS, HOLLICIT- U RS PC 

SUPREME NOTAIRES 
R. a. Bradley.
Argent A prêter A 6 p. c. av< 

rembourser en aneun tempe.I

A Vendre a Bon
Portes, Châssis et Jaloueeries, 

Moulures, Vitres Peintes, Huil 
Cnirwt fournitures de Chaussai

R. WOOI
St rus Bseserer, piès du Basa

GEO. McLAURI
AVOCAT, 

BUREAU : 19 RUE ELOl

VALIN &
Avocats, Solliciteurs,

BLOC EGAN, RUI
VIS-A-VIS L'HOTEL B'

ear Argent à Prêter.

J. W. W. 'W
AVOCAT,

—BUREAU-

81 Scottish Ontario Cham
O’GARA, JUacTAVISH

Avocats, Solliciteurs,

Bloc Ifay, Rue Sparks, I
PB*S DK L’HOTKL RU 

Mastw O'Gana, Q.C., D.B. Mac'

CHAILes Meilleures 
Qualités de

T.J.Bpigham^ i
26 Rue Spar

/Le, “HU
T1S-A VIS LE MUSEE OÉ

3H-VIHS ET CIGARES C
TOUJOURS EN MA

I
WM. GOOD, Prc

548, Rue Sussex, Oit.

NAP. BOTi
284 RUE DALHC

répare-l uyaux à l’Es 
voi, Appareils de Gas et de Chi 

Fait toutes sortes de Couvert 
Malle» et Daileaux, et générslei 
travaux de Ferblanterie et Plon
ORDRES PROMPTEMENT 1t &, SIS®
TAILLEUR COUPE 

TAILLAGE C

W|anteaux de Dames une
204 Rtie Dalhousie

Imuy Wâî
PÜJIRJmClE

I Coin des rues Ri 
Oumberlanc

n aussi
des ruee 
.et »SHEk,j

\

Goit?

I,
Belcoart, MacCraken &

Avocats, Procureurs, Ne 
CNTABIO ET Q 

OTTAWA.
A. Bilcwcrt, John , 

|GsO. F. H END Bits

l

Stewart, Chrysler fl
AVOCATS, SOLLICr

Agents pour la Cour Supreme e
•tjarçbres Uijioij, 14 rue fie

McLeod Stew F.jrj. Godfret.
:

1 E. XxtTSÊ
Avocat, Notaire, 

569 R
Cein de la Rue Rideau, Ohî BUREAU

Argent à Prêter avec aval 
l’Emprunteur.

fA. E. L

abonnem:

LE CA.NAI
Journal Quotidien ti

II
Un An en Ville...........

Un An par 1* Poste ...

12eme. ANNE!

McLlOD, C. R. Avocat, Cw IM. Québec, 13S Rue Wellingti

Publie pati

: U ÈÂifÂDÂ MÂKdI fô MÀfiS' lâèf1

EPICERIES!p ..(ITT T P T n N bien soutirir 1 Je m’étonne pour- altéré see traits fins, mais un peu 1 
Jr Jb U 1 , tant qu’une pareille i. ée lui soit durs, et la blancheur de ses che-

xenue......A sou à ire, avec si peu veux ondés tranchait à peine
d’expérience du monde ! C’était sur son fron mat et uni comme. 
Lieu dur de sa part. Et puis, enfin j de la cire ; mais, après les paro
die aurait dû songer que sous ce les de son neveu, so i visage 
rapport tout se compensait par

faitement, et que votre alliance..
— Madame, interrompit René 

I dont les yenx s’enflammèrent, si 
vous avez la moindre pitié vour 

ntre vous ' moi, ne parlez pas ainsi 1 Üabriel- 
le savait que je ne l’aimais pas, 
parce pue j’ai eu la barbarie de 
le lui faire sentir. Je croyais agir 
avec franchise ; je me disais:'
An moiu-1, je ne la tromperai pas'"
Je supposais que de son côté, elle j ton .ranquille, ne m’avez- vous 

pas dit que votre décision était

Bryson, Graham & Cie.CABRIELLE —LIGNE COMPLÈTE-

D’Epieeries de Familles Choisies
sembla se décolorer plus lente
ment encore, âei yeux sombres 
prirent tout à coup une expres- 

presque farouche ;

-SERA VENDUE AU—
----- FAR------

rt PRIX COUTANTM. LESUEUR
Pour du comptant seulement, pendant lee 
trente jours à su 
vous des a Mitages

Sion severe,
elle les attacha sus ceux 
René, et les y tint fix* long
temps sans prononcer une parole.

Il soutint ce regard avec tris
tesse et 1 aspect, m »is avec fer
meté.

Plus de Treute-Neuf Departements seront Représentés 
dans une

ivre. Venez tôt et aasureiSuite)

N’y a-t-il ri»*n eu 
De pan dies idées soi t entrées 
tout récent meut dans la tète de
< iabrielle . il y a un mois elle n’y 
eût pas fongé. Elle m a parlé de 
position sociale, d-1 noblesse et d" 
bourgeoisie, que sais-je, moi ?

Je l’ai grondée, puis je 
suis moquée d’elle, rien n y a 
fait. Elle employait un tou cal
me, f rme, tout nouveau dans 
sa bouche rieuse. C’est u y per
dre la raison ! Pour moi, ^ je ne

C. NEVILLECOLOSSALE
56 Rue George.VENTERéné, dit la vieille dame d’un

VIS-A-VIS LE MARCHÉ BY.

Un Complet Stook deCOMBINEE !n • souhait dt que mon titre 
Voyez-vous, à présent, ponrquoi j irrévocable Y 
elle ne veut pas de ce titre odieux —Via tante j avais espère 
Elle partagerait encore sa fortune j Répond, z.

mais elle refuse d'êtr —Oui, malante elle est irrévo
cable Y

—Eh bien, c’est la dernière 
fois, n’est-ce pas Y que vous 
m’avez appelé ainsi. Vous H ôtes 
plus mon ntveu, et je ne suis 
plus votre tante. Adieu, mon-

VINS ET LIQUEURS.1 )C Marchandises nouvelle^ et de sai«on accumulées avant le temps 
des stocks de manufactures et de maisoas en gros, de plus des 

dans différentes lignes de Nouveautés et Tapis. Nouslots eniiers
offrirons le tout, à commencer Lundi, 0 Mais, à des prix qui seront de 
-O*à 80 pour cent dans la piastre.

D’Importation Directe.01,avec m 
comte.se

—Ah 1 mou Dieu, dit la mar
quise, voilà bien des subtilités ! 
ulors, que résulte-t-il de tout 
cela Y vous concluez comme CJa- 
brielle : je l’aime; mais je ne l’é
pouserais pas.Cela fait hausser les sieur.
épaulés. jjËSElie se leva et traversa la

— Non, ma tante. Je conclus : chambre pour sortir.
1 je i’aime, et je me rendrai digne j homme s’était levé aussi 
d'elle ; je l’aune, et je le lui prou- j terré.
v,.raj. j —Madame, s’écria-t-il, écou-

—Voilà qui parait plus raison- tez-moi : je voud-ais vous dire 
nable. Quels sont vus projets, ro un seul uiot ! 
j0ns V Elle te retourna, toujours aussi

—Je crains matante, fit il,que cahre.
—Vous pouvez parler, lit-

Teujoar» ea main au No.
sais plus ou | <-n suis 
je voulais être claire, et cette 
lettre est un vrai galimatias

e qu’il vous faut en- 
mademoiselle Duriez 

certain ; et,

97 RUE RIDEAU.
Nouveaux Gilets de Printemps, 
Broderies et Saillies,
Sous Vêtements de Daines, 
Parapluies et Imperméables 
Courtepointes et Couvrepieds, 
Soies Noires et de Couleurs, 
Flanelles pour Habits,
I )raps I arges et Serges, 
Vashemeres et Henriettas,
Cotons Jaunes et Blancs,
Cotons à Draps,
Serviettes et Serviettes de 'Tables, 
Indiennes, Satins, etc.

AVIStendre
tous aime, cela est 
ce qui ne l’est pas moins, 
heureusement, c’est quell

Par 18 présente je donne avis à toute» per 
Bonnes qui n’ont pas en jore réglé avec mo 
de vouloir bien aller prendre des arrange
ments ohea A. E. Lussier, Eor,, d’ioi à huit 
jours. Sans juoi voue aurea des fraie pour 
la prochaine cour

Le jeune
at*rent pas vous épouser.

“Venez au plus tôt mon cher 
Here, que je vous répété en lié ■ 
tn.il toute notre conversation. 
Vous y verrez peut être quelque 
chose que je n’ai pas su y décou
vrir. Je m’efforce de n- pas déses- 

je vous en supplie, A. C. LAROSEvous ne m approuviez pas.
—Ne vous êtes-vous jamais

passé de mon approbation Y de- — Vous m’avez empêché de 
manda la vieille damejen souriant me tuer, reprit-il, 
avec malice. Il était si agité qu’il parve-

—C’est vrai. Mais cette lois le nait avec peine à former des 
p.rti que j’ai pris est grave. Ce phrases régulières et s’arrêtait à 
que je redoute avant tout, c’est chaque instant.
le chagrin qu’il vous causera —...... Vous m’en avez empê- j
Pourtant, ma tante, continua t-il ohé........ C'était pourtant confor- j
d’une voix plus ferme, ce parti me à l’honneur........ selon
est irrévocable. Ma conscience et v0us........ Vous pouvez encore

l’ont dicté, et je choisir
suis décidé à leur obéir, quoiqu’il je voue assure 
m’en coûte. m'oubliera vite. Elle ne me

—Vous m’effrayez, René.Qu )1- méprisera plus lorsque mon sa .g 
le résolution a pu vous dicter aura coulé 
votre conscience que je ne doive p-a marquise revint sur ses pas LJ ^
pas approuver Y et prit les mains de son neveu, f 8LAND I I vmK

René vint se placer plus près non pi us dure et hautaine, mais Stock FfUllI
dt> la chaise longue ; il ies yeux pleins de larmes. [ Qrorse ne, wayne ex»., llleh.- 1 j

était assis sur un pout très bas, —Que dites-vous, mon pauvre sAVAtifi à FARNUM, Peormimeaa J 
et s'inclina de façon qu’un de ses enfant? Moi, désirer, ordonner i 
genoux tou hait le tapis lorsqu’il votre mort Y Mou Ih'eu I il est 

voix vibrante vrai que je mérite de sembla
bles paroles,j’ai été bien cru
elle ! Mais sa\ez-vous quel coup 
vous me portez Y Je n’ai mais 
que vous au monde, vous et Ga- 

je rêvais de l’élever

perer encore 
faites de même elle

"Vu re tante.
René lut cette lettre et resta 

longtemps pensif.
Qu nid il se leva enfin, il avait 

les lèvrea un sourire triste et Bryson, Graham & Cie. æ;

I «s meilleure» qua 
lés de Chareoa 

Bitumineux 
et An- 

thraeil»

1 *
;s

— Allons, enfant, murmura-t- 
il. allons jeune noble paresseux, 
inutile el lier, voyons si tu peux 
étr. un homme, voyons comment

■

146, 148, 150, 162 et 154 Rue Sparks. j.Bien Criblé

Et Tamisé.

•EÜTsar! 35 RVE O’CONNOR.
Je l’aimerais mieux, 

Gabnvlle
mon cœur metu f-ai aimer.

Il lit quelques pas 
chambre et v mt appuyer sa main 
su. la table ; ma s là, sarrêta et j 
resta ueb.mt, le Iront p nché. 11 
«e passait en lui une lut te grave, 
terrible.

— Elle a dû souff ir, dit-il en- 
Voilà ce qu’il ms faut expie .

Alors il s’assit et écrivit quel- 
qu s mots qu’il mit sous en vd- p- 
pe. 11 s’habilla ensuite pour lortir 
Quand François le vit passer le 
chapeau ,<ur la tète, le pauvre 
homme s'approcha de lui, tout

O’Reilly & Heney, 

BLOC RUSSELL 
Rue Sparks

daus sa

*jir
du Bureau ie Poste d’Ottawa

CHEMIN DE FERta
encore

,>1

m
t e dBBH

répondit d’uue 
d’émotion.

Ma chère tau’e, < h ! comme je 
oui, j’espère que

C/fNADA ATLANTIQUE.
Noel et

Jour de l’An.
voudrais 
voue me comprendrez. J’ai vingt- 
huit aus, et j'ai vécu jusqu’à 
présent en égoïste et en insensé. 
A cet âge. ou tant d’autres ont
déin fàreamrd» xli . irmodegC'bqqf %
mes plaie v s. Je découvre que je 
suis un être inntile, et plus 
qu’inutile, malf .isant ; car j’ai 
brisé le cœur d’une enfant 
vente et j’ai failli tuer un homme. 
Et tout ceci, savez-vous bien 
pourquoi Y Savez-vous comment 
il se fait que j’aruve si tard à l.t 
vérité, que je m t voie si tard tel 
que je suis { 
préjugé m -nstrueux, m’aveug
lant comme un bandeau jeté sur 
m- s y ux !—.Tu « s noble, m • di
sais je, tu es comte Va, jouis, 
qu’as-tu besoin de savoir si d’au 
1res souffrent et travaillent ! Cvs 
gens-là sont trop heureux s’ils 
peuvent te voir passer sur ion 
coupé, quand tu cours à des fêtes 
Tu n’as plus d'argent ...problème 
affreux pour un honnête bourg >is* 
M is toi, n'as-tu pas ion nom Y 
Fais des dettes ! Les

Arrivée et Depart des Malles,.
—Monsieur le comte sort : 

lit-il. Monsieur le comte s’est 
habillé seul Y 

fc y r-Oui, dit li ué,
, —Je vais à pied* 
z* fi w—Ali ! monsieur le comte, 

mon eher monsieur René, ieprit 
le vi.diard tout’inquiet, ne puis 
je donc rien faire pour vous Y 

René se retourna, t ès touché 
— Mon vi ux François, fit-il, 

mon bon vieil ami ! rassure-toi : 
je n’ai besoin de rien et j ne c urs 
aucun danger. Tout à l’heure, je 
te demanderai tes services et je 
m’adresserai a ton dévouaient.

En quittant la maison, il se 
rendit tout droit chez sa tante 

Madame de Saiut-Villiers fit 
un cri de joie en l'apercevant. 
Malgré la parole qu’il lui avait 
donnée, elle craignait tout du 
décourdgement profond où elle 
avait vu le jeune homme ; la let
tre qu ells lui avait < crite ne por
tait pas 1 on plus de consolation 
bien efficace. Depuis le départ de 
cette lettre, elle, en retournait 
avec angoisse toutes les phrases 
dans sa tête, craignant de s’être 
mal exprimée, d’avoir laissé trop 
peu d’vsi oir et pousse à l’ex.-ès 
le chagrin de son neveu.

Elle était étendue sur une chai
se longue dans son petit salon. 
René s'assit en face d’elle.

— Eh bien, dit la marquise, 
que faire ?

Comme elle allait reprendre et 
répéter mot pour mot tout ce qui 
s’était passé entre elle et sa filleu
le, René l’arrêta doucement.

—.Ce n’vst pas née. ssaire fit-il, 
j’ai corap is.

—Quoi donc ?
—J'ai compris que madeuioi- 

sellé Durit z possédé un cœur 
plus grand encore, plus élevé 
que uous ne pensions l’un et l’an
tre. Oh ! ma tante, comme je l’ai 
blessé cruellement

brjelle
jusqu’à vous, et c’est vous qui 
descendez jusqu’à elle...... Et
ü‘ux !...... Ue *'
René, toute notre 
vous bien songé ?

Le jeune homme se taj, 
c’était cet orgm il de race 
i" proposait de saorifi -r.

—Je suis pauvre, dit-^j eilA. 
il faut que je ira vaille Oqi que fd 
t '«vaille : et je ne Taux p „ garder 
les armes d’un croisé en prenant 
la plume d’un commis-

Madame de Saint-ViHiers lâ
cha, ou plutôt repous*H jeg 
de René qu’elle t(,najt 
avec un mouvei^y^ indigné, 

, Votre père vt,U6 eu( maudit ! 
s écria-t-elle Moi, je n’en ai pas 
le courage. Adieu f soyez heureux 
si vous le pouve ^

Fermeture.

Des Billets d’Excursions seront émis de 
Décembre 19 au 25,*1890 et de Décembre 31, 
1890 à Janvier 5, 1891 à un prix 
D’un Passage et Un Tiers de Premiers

24 et le 25 Décembre, bon pour reveni. 
jusqu’au 28 et du 31 Décembre 1890 et du 1 
Janvier 1891 et bons pour revenir le 
Janvier 1891 au prix 
D’un Billet Simple de Premiere Classe.

Conge d’Ecole.

Hamilton, London, Peter } A. M P. M P. M. A.
9 30; 8 
7 00i 9

oi: KST.—Toro P. M.
I boro, Smi'h’s Falls, Perth..........
| Belleville, Napanec, Bowibanville 

Manitoba, Territoires du Nord Ooe.t et la Co 
lombie Bi 

sharbot Lake,

Percheron Horae»,
an Mock selected from Urn get of dree eaddaea ,

XÆÏÏlÏJXTÏ:. 1 H.lif „ «LS!. etc.—(Ligue Courte).
IgLAWD HOME Provinces Maritimes et l’Ile lu Prince Ed

» keeeüftülT dtuated et the head of Owe* b4 Cornwall, Morrisbnrg 
Ja the Detrott River, ten miles below the CItf. mi : Québ-ic et Trois-Rivi* rer ........

utous It'S | 30nom dv l. os nieux,
SO 8itanmt|ue . 

Norwood Bt le8
00 6 30

3 30; 00 2 daT't. “ar l
2 00quil’ 12 45; 

3 301 s
I^mcastf! etc : io 7 00- 9 

7 00 8
6

3 30| 7 
12 30 7 00
.... 7 00

2 00 Des'Billets d’Excursions seront vendus 
aux Elèves et aux Professeurs d’Ecoles et de 
Collèges pour partir du 10 Décembre au 31 
Décembre 1890 et bons pour revenirJusqu’au 
31 ds Janvier, sur un certificat du Principal 
de l’école au prix
D’un Billet et Un Tiers de Premiere

LES CONVOIS PAPTIRONT UE LA «ARE BE LA 
RUE KLOl.N COMME SUIT :

9
9
8A cause d’un NEW.YORK, malle dir-

I.08TVN 
Rouses Point 
l’retKOt t........

12 45j 3 30

iâ'45
12 45 .

12*30 .
12 30l 
12 30»

12 30'.
12 30:.

9 4 15
7 00 
3 30

I
iwtnckG0ÜDR0IGU70T ei la Nouvel 1

1mains
encore 7 00

ie Urmiste, stieollweX^^*? , 
dartre», eeeémaa.....

Le Ooudre* Onyot, 
sompoaiüoa, participe dj" " 
priètée derBaa de Vlôh^nf^*
*untplaeleelque.Aeseâ^-22L[5
une efficacité remarquC

i’ 11 ; 4 
47 00 11

B 80ickvi1 11 4 Q fin A M L’EXPRESS DE MONT
O.UU h. ITI. REAL rapide arrêtant 
à toute» les stations entre Ottawa et le Cé
teau, se reliant à la jonction du Coteau avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

v Saint Laurent kt Ottawa :
ower et Metcalfe....................

goode Station, Oxford Station
Xoilh G 

| Kur**, K' iimore. Om
1 )|1B MIN DE i i R I" 

i, North Biy 
I Pembroke

9 4
11

Points àlesmaie ne re
paraissez jamais e n ma présent;3 ! 
Elle sortit. René se laissa tom- 
l> r sur uu Slègy, |e front dans 
ses mains, eu pr'oic à une émo’ion 
violente.

O ie 10 30 8
r, Pukenham, Pembroke, Renf ew etlriipiio

Al mont*............
Carleton Place...
Appleton, Ashton 

Chemin de 
Pointe Gatineau,

Thuiso, Clarence, < iren
et Montréal..................
Chemin de feu ih- Canada ATLANTIQUE :

Alexandria, Glen Roberltou, Greenfield. Max

Kastman's Springs, South Indian, St. Polycar- )
pe, CAteau Station, etc.................................... j

Jonction duc. defer Pontiac et Pacifique :
Quyon, Kardley, Bryson, Bristol, Vinton,)

Sh.wville, Hey worth, Fort Coulonge, etc.. j 8 45, S tit). 4

L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide n arrêtant 

ixandria entre Otta- 
<.u, a un char refectoir, et ar- 

à 8.20, ee reliant aux train» 
out Central et dn Grand Tronc 

pour tons les points à l’Est. Portland, Ri
vière dn Loup, Dalhousie, etc

5.00 P. M.2 30 10 30} H 
2 30; 10 30j 8

12 20i 
12 20} 
12 20

10 qu’à CassetmnD et à Ale 

du Verra

et Stittsville 

Buck in

10créanciers ne
les maladies 4s I'sstoasaT 

Comme ebseee le sait, • 
goudron que seal extrait» les .T"

Goudron Ouysâ eoustitoe, Jr 
tempe d'épidémie d pendant let 
chaleurs, ene beéeeee préeervatiioa 
el hygiénique qui ntnlck* m 
purifie le sauf.

■ CtiU prépmrwho* 
tientôt.j* retpin, imtm 
ment adoptée

ghum, Cumberland.) 
ville, L’Orignal, etc. >

respectent rien dans ce siècle de 
roture : ch bien, marie-toi ;
voilà d *s millions............ Il fau
dra prendre aussi ce cœur de jeu
ne fille : bah ! c’est chose de peu 
d’importance et q*;i üe l’embar
rassera guère, El si quelque ri
val se présente, tu lui donneras 
uu coud d’épee. Oui, voilà les 
pensées q ie j’ai nourries pen
dant vingt-huit ans ! -Tu es 
noble, tout labeur serait indigne 
de ta main patricienne : mange, 
bois, danse,chasse et divertis loi ! 
Quand tu deviendras vieux,s.i tu 
n’est pas trop sot, lu feras de la 
politique, et tu élèveras t; s bel
les maxim -s à la hauteur d’un 
sy-tème de gouvernement.

Roué, qui avait commencé à 
parler presque à genoux, d’un 
tou humble, persuasif, dans une 
anxiété de convaincre aa tante, 
s’était a peu près redressé après 
lee premiers mots et à présent 
s’exprimait avec une t-urprise d’a
bord, puis avec impatience, enfin 
avec colère.

—Où voulez-vous en venir Y 
fit-elle, craignant de deviner, 
mais avant tout voulant rester 
aime.

—A ceci : mes meubles et

Si je me tr mpais !............Si je
me trompais- " 
il à plusieurs repree -s. De gros
ses goutter d une su ur gla;ée 
perlaient lentement sur son front. ;

Peu A p u cependant, il devint | 
plus ïranquille. Il releva la tête, j 
Ce n. était plus la physionomie 
dédaigneuse, spirituelle, un peu 
molle d'autrefois : c’ét lit un vi- 
f ige nouveau, exprimant une 
ardeur virile : de rudes combats, 
des résolutions énergiques l’a
vaient transformé aind.

—Mon père ui aurait maudit 1
se disait il. Oui, peut-être.......s’il
eût vécu, s’il eût encore foule 
cette terre où l’orgueil et le pré
jugé t n foncent de si fortes raciues 
Mais, s’il pouvait me voir, main
tenant qu'il a connu la vérité et 
la justice éternelles, ah ! je suis 
ûr qu’il ne me maudirait p»a, , 

mais qu’au contraire il me béni
rait

j 6 00murmura-l- 2:00,!
L’EXPRESS DE BOSTON 
et NEW-YORK (paaeant 

ôteau et le nouveau pont en acier 
uae’e Point, St Albana 

>y, Albany, Boston, New- 
delphie, et tou» le» points 1 
chars dortoirs de Wagner dep 
iusqoÀ Boston et New-York. (Ce train arrêt 
à tontes lee stations entre Ottawa et Rouse’s 
Point.)

Pou
iparks.

E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH. ’ 
Surintendant-Général. Agent Général 1 

Ottawa, 11 Oct. 1890. des Paseagaee.

1.45 R. M.
leCÔh

7 00 3 8 00 1 45

r Ro is, Saratoga, 
York, Ma-K.1 45

au sud, avM 
u is Ottawa45

45 5 00
Par Dilioen»

I ‘ V’.- Corner, Richmond, Skead's Mills, Hiu 
H;t,rbu.gh, Fadowfield et Mosgr-). <•la* Int, «a 

HpKpw 8VMUM*
: ur toutes informations s’adresser à l’A- 

Local pour la vente des Billets, 24 rue
2 00 Il 00Chat

) 2 00 6
4 00

et midre-orner’ Hawthorne, lundi, mercredi 
Bi'lhig'a Brirf^ Stewar(lt,,„

Arch ville, Ottawa K'.'
Merivale, City View t’i 

et samedi.....................

10 45 7
Rivière du Désert fi

3 30 12 15
ta I

L« MbüIbur Bsmèds ^0ur la ton* ,190i» 12 15
11 30 TAYLOR McVEU F 

AVOCAT, 40LLKCim&, SFÔ
Orléans, Hurd } 11 00 iu 00

Il 3')JocKvaie, mardi, jeudi
— bureau : —12 30 12 30j

Seotllah Ontario Chambers, ; Ottawa,1 Lundi, 2, 9. 
Mardi, 17 . 
Jeudi, fi, 12, 
Jeudi, fi, 12,

I u 80ia rxew-tork 
Via Rimoiiaki; 

Via Halifax; 
Via N. w-Yorkj 
Via New-York1

CO 12 45q ■ 5 i"' i ^

sl^ 4 "
Z3S-S ï 5 |

m i?s !<
li 30 FERRONNERIES6 30Vend, ce pauvrd 

cœur 1 Oui, elle m*a aimé, elle 
m’aime, la généreu e créature ! 
et elle a vu cett chose horrible : 
que je l’épousais pour sou argent.

—Elle l'a vu ! Et maintenant, 
si je me jetais à ses pieds, si je 
lui disais que je l’aim *, si je lui 
peignais mon repentir, mon dé
sespoir, elle me croirait i>eut- 
ôtre............

12 46
8

Heures du R ireau, de 8 A.M, à 8 P. M.
MAndate sur la Poste et la Banque d’Epargnes, de 9 A.M.

Il se disposa à partir ; mais, 
comme il allait ouvrir la porte, il 
jeta encore un regard sur cet in
térieur délicat dont il Hait exilé, 
sur les mil e objets qui semb.ai
ent porter l’empreinte de l’esprit 
H drier mais ei fin de la mar \ uise 
sur la chaise longue, au pied de 
laquelle, enfant, il avait joué.

Oh ! ci je pouvais revenir à cet 
pensa-t-il, et vivre différem- 
; ! Ma pauvre tante ! ma

M
McDougall & Cuzner

* la grow TArrlâre.

à 4 P.M.

J. QOUIN, Maître de Poste.till; ,1111
“ill !!Ji|
CO s ! s ' ^5|sk û 
COE Ig R’=1| î
uj^;-§ I= ! ï

toi? 8
riD fc -s « u

“et d

But eau de Poste d’Ottaw a, Février, 1891

—magasins;?—
1UE SUSSEX ET DU(F, CHIU3IERE

111 JOOOOOOOOLKHHJ+000000004HW

i L,NI!'!l£!fr géneav;

natrea renommés; élrwwra, ewfref 
*<« r«». etc
lwiUe"

mes
chevaux payeront mes dettes ; 
car, ai le comte de Laverdirt 
peut laisser protester s» signatu
re, René Laverdie ne veut rien 
devoir à personne ! Or voilà mon 
nom désormais, 
drai plue grand par mon travail 
et mon courage qu’il n’a jamais 
été surmonté d’une couronne et 
d’un blason à hait q aartiers- 

La marquise de Saint-Villiers 
était déjà bien pâle ; deux jours 
d’angoisse avaient profondément

Si ; i
r XB-l 1-87-8*

—Eh bien Y
—Eh bien, je ne le ferais pas ! 

Est ce que j’agirais autrement si 
je n’étais pas sincère Y Que coûte 

qui a
pu nourrirde si viles pensées ?

—René, mon auii, vous vous 
exagérez vos torts. Je m’explique 
en effet, la conduite de Gabrielle 
si elle a deviné vos motifs inté
ressés. La pauvre enfant a dû

agti.
meut
pauvre tante

Il se hâta de quitter la eham- 
bre, car les larmes lui venaient 
aux yeux.

1 Montres et Bijouteries
Q " *«“■ tfeore8 et de tonte» qnaOités. Seront 
T • «ud .w A 25 pour cent au dessou» de» prix

îl“. d™”:ÆV,™'yPtoSMïïÜS;,i*' HjarosKW. H«t^Ô i mo.1. ^ °* i-.prt*

Pansement à la main, en 3 et * minutes. ians couper le peü.

li Et je le ren II îun serment à un homme

t■
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